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AU CUMPTAST

AVANT L’INVENTAIRE.

Les Articles de Fantaisie seront 
vendus à un discompte variant en
tre 20 à 50 pour cent.
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L'nnrlfii liôlel connn non* le nom de 

I*on 11 n'a Nnmple Room eut maintenant 
font rlparl h nenf, won nouveau pro* 
prlltalre N. Ueorpt Nlinmw n'a rien 
*pargnt pour le confort dee perwonnew 
qnl dtwlreront l'cnconraeer. tTn nou
veau wtock de llqneurw et «le eleareade 
quai lit wiiptrleure, vient d'ttre at-lielt 
et ne lalwwe rien Adtwirer.

GEORGE SIMMS,
Propriétaire.2 2 SH lin

RESTAURANT MEDAS
Parrt du Mar dit By

ei HTJ33 youk.
française.

Vins, Champagne délicieux.
Ci gara qualité Extra. 

Lca repas sont servis à toutes heurs, de 
puis 7 hrs. a. ni. à 11 fars. p. m.

miôrc classe est au

Cuisine

sinicr de 
restaurai!

Un Guii 
service du

pre

MIDA8 0ALLIEN,
Propriétaire.
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AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
qui ont besoin de passeports 
ent Canadien, doivent s’a- 

et accompagner 
latre pias- 

erneur en

Les personne 
du Gouverneme 
dresser à ce Départi 
leur demande de la 
très, bon 
Conseil.

tement 
la somme de qui 
fixée par le gouv

, POWELL 
rétaire d’Etat

G.
Sous-beci 
e 1887.Ottaws, 10 Novembre

COMMENT FAIRE USAGE DE

L’Eau Minérale de St Leon.
Comme

9 'æs d’un à tro 
m avant déjeu 

deux verres

purgatif, prenez 
ils bo s cha

aux repas 
I agiront très-eflieac#ment 
"/ contre la dyspepsie.

Prenez cette Kau, qui 
est un des meilleurs ré
actifs altérants, buvez-en 

jours ; un verre 
les deux ou trois 

heures, pour a flections 
chroniques, pur,fiera vo-

Comme régulateur na
turel, l’Kau de 8t.-Léon 
s'adapte à toutes les cons
titutions. Prenez-en as
sez pour qu’elle agisse 

g omme lég.r purgatif. 
z Cette E<tu est en

x

chez tous les principaux 
pharmaciens et ép ciers, à Vingt cta le gal
lon, en gros et en détail, par la

Compagnie Eau St-Leon 
No. 6341 Eue Sussex, Ottawa.

ggT’N.B.--Pour la dyspepsie ou l’indi 
gestion, buvez l'Eau après chaque repas, 
et pour la constipation prenex-là avant dé-

Voici ce que dit le ‘-Free Press” :
“Le rapport publié par le “Sim” pour la 

seconde fois que M. Green way a promis à 
M. Prendergast de ne point diminuer le 
nombre de comtés français en cas de redis
tribution, est un mensonge inventé à plai
sir par quelques officieux. Il n’v a pas un 
seul mot de vérité dans tout ceci.”

De son côté, notre confrère fran
çais, de St Boniface, “Le Manitoba” 
s'exprime comme suit :

“La redistribution que nous promet M. 
•reenway dans son programme, n’est ni 
plus ni moins qu’une mesure destinée à 
nous enlever une ou deux divisions élec'o- 
rales que nous possédons aujourd’hui ”

Le gouverneur-général du Canada, Lord 
Lansdowne, est nommé vicc-roi des Indes 
en remplacement de Lord Duller in, et il 
partira du Canada en juin prochain.

Le très - honorable Frederick Arthur, 
Lord Stanley de Preston, est nommé à sa 
place comme gouverneur-g ' néral du Cana-

FONDÊ sn 1879

Prix de l’abonmenent
EDITION QUOTIDIENS!

Un an, pour la ville..............................$4.00.
“ en dehors de la ville.................  3.00.

BDITION HEBDOMADAIRE

da.
Lord Stanley est le fils de feu Lord Der

by, qui fut premier ministre d’Angleterre, 
d’abord en 1852, puis de 1868 à 1869.

Il est aussi le frère du présent Loid Der
by, ancien secrétaire des affaires étrangères. 
Sa carrière a été bien remplie. Il fut d’a
bord milita re, et il entra ensuite dans la 
politique en 1865. Il a rempli depuis di
verses fonctions importantes. Il fat nom
mé lord de l’amirauté sous l’administration 
de Disraeli, puis secrétaire des finances, 
puis secrétaire de la guerr.», puis secrétaire 
des colonies, et il est actuellement secré
taire de la chambre de commerce.

Ce sont !à des états de service que plu
sieurs de ses prédécesseurs n’ont pas eu à 
nous montrer en arrivant en Canada.

$1.00.

Invarlnblemeat payable «l'avance.

Toutes lettres, corresponds 
etc. doivent être adressées è

nces etc. etc

OSCAR McDONELL
Ottawa Os?.

BUREAUX ET ATELIERS
118 me 81 Patrice |

414 et 416 me Susse*.
Ainsi, le ministère -Greenway est 

un ministère anti-français, hostile 
à nos nationaux de Manitoba, et

LE CANADA c’est dans ce ministère que vient 
d’émigrer le conservateur Prender- 
gasf.

Ottawa. 9 Fév. 18H-S Si les traîtres de cette espèce con
viennent à “l’Electeur”, qu’ils les 
garde ; ils étaient de trop dans le 
parti conservateur.

Contrairement à ce qui a été annoncé 
dans les journaux au sujet de la contesta
tion de Joliette, le juge n’a pas rendu de 
jugement lnvali lant l’élection de M. Guil- 
beault.

Seulement le juge a émis l’opinion qu’il 
y avait une preuve suffisante pour faire an
nuler l’élection ; M. Guilbeault continue la 
cause et son avocat, M. C. G. Cornellier, va 
commencer de suite la preuve de corrup
tion contre le candidat défait, M. Neveu.

On d!t que M. Beausoleil, M P. est sur 
le point de quitter le parlement federal pour 
entrer dans le gouvcrnement-Mercitr.

On dit que le gouvernement - Mercier 
offrira à M. le sénateur Belleiose l’un des 
sièges devenus vacants dans le conse 1 lé
gislatif de Québec.

La majorité du L)r Henderaor, dam Hal- 
ton, est d’environ 100 voix. Son adver
saire grit avait été élu la première fois par 
9 de majorité.

LE PROCHAIN TERME DE LA 
COUR SUPREME

La cour suprême d’Ottawa aura 
de quoi s’occuper durant son pro
chain terme, qui s’ouvre le 21 du 
courant.

11 y a sur le rôle six causes d’é
lection, puis dix-neuf autres causes 
et cinq appels des décisions de la 
cour de de l’échiquier.

Les causes d’élection sont celles 
de Glengarry, Russell, l’Assomp
tion, Montmagnv, Maskinongé, du 
comté de Québec et de Québ c- 
ouest. On dit que la cause de 
Russell sera retirée dès qu’elle sera 
appelée.
dans les autres causes est celle de

Un américain d’origine française, M. 
Loubat, a écrit à l’Institut de France (sec
tion des inscriptions et belles-lettres) pour 
proposer la fondation à 
triennal de 3,000 francs en rentes 3 o/o sur 
l’Etat français.

Ce prix serait décerné à un ouvrage 
les deux Amériques, se rapportant à l’une 
-les parties suivantes : histoire et géogra
phie historique, archéologie, ethnographie, 
linguistique et numismatique.

Le donateur ne met qu’une condition : 
c’est que deux exemplaires de l’ouvrage 
couronné seront envoyés, l’un au Columbia 
College et l’autre à la Société Historique de 
New York.

L’Académie a accepté provisoirement 
cette généreuse dotation.

Le parlement ang’aii s’est ouvert au
jourd’hui. Le discours du trône ne fait 
aucune mention de la présente crise euro
péenne.

La commission royale des asi.es part de
main, de Québec, pour al er virile- I s 
principaux asiles d’üntario et dis Et .ts-

frais, d’un prix

La demande pour invalider l’él* ction je 
l’honorable M. McShane s ra jdaidée le 21 
courant, devant la cour de révisi n.

Le tribunal sera 
juges Johnson, Jetlé et Gill.

Sir Charles Tupper est attendu à Ottawa, 
sa mission à Washington devant être à 
peu près terminée. On continue à espérer

pêcheries ne seront pas iiU’iuctueux.

Los échevins Roger, Bingham et A^k- 
with, accompagné de l’i. gôtieur de l’aque
duc, M. Surtees, ont fait, avant-hier, un ex
amen de la rivière, en vue de je procurer 
les renseignements dont ils oat bojoiu tu 
sujet (lu projet d’extension du tuym de 
l’aqueduc.

Le président de la banque Jacques-Car
tier, M. Alphonse Desjardins, a acheté de 
Mme J. A. Chaploau, pour le prix de $15,- 
000, la maison en pierre occupe par fou 
M. le sénateur Sénécal, sur lo rue Du bord, 
Montréal.

La question soulevée

posé des liorurahles savoir si ces contestations pou
vaient être renvoyées ou déboutées 
en première instance, pareeque les 
pétitionnaires n’avaient pas procédé 

d» six mois après la 
prescnUlion en cour- n6li_

ÆsrtisswLe lieutenant-gouverneur

lions, hier, est aussi le commissaire des 
Il o t accompagné de M H. II.

Smith, agent fédéral des terres à Winnipeg. 
Ils ont eu, tous deux, uns entrevue avec le 
minis’re de l’intérieur, l’honorabie Thoinis 
White, qui «si le surintendant général des 

MM. Dewdney et

La majorité d-*s j iges de la cour 
inférieure a exprimé l’opinion 
qu’il ftllait commencer l'instruc
tion d’une cause d'élection dans les 
sixmos qui suivent la présenta
tion d’une pétition, qu’il y tût ou 
non une session parlementaire dans 
l’intervalle. La minorité prétend, 
au contraire, que le temps d’une 
session parlementaire ne doit pas 
être compté. Un trouvera peut-être 
plus simple, à la fui, d’amender la 
loi, lors de la prochaine session fé
dérale, de manière à dissiper tout 
doute sur eu point.

affu res des sauvages.
Smith seront ici pendant quelque temps. 
Us s'occupent do 11 préparation de leurs 
rapports annuels, destinés aux chambres.

11 est aussi rumeur que M. Dewdney va 
être fait sénateur, comme repré.entant du
Nord-üuett, dans le mois de mai prochain, 
il île de l’expiration de sa clnrg-î de lieute
nant-gouverneur.

On dit même qu’il sera appelé à frire 
pi rtie du cabinet fédéral.La question d’un poat sur la rivière Ot

tawa, reliant les deux rives, vis-à-vis la 
Pointe Gatineau, revient sur l’eau et un 
plan avec le site choisi sera bientôt tournis 
au conseil-de-ville. Son Honneur le maire 
Sfewart et plusieurs échevins donnent à ce 
projet toute leur attention.

M. Sévère Désaulniers, de Yumath che, 
est décédé, à l’âge de 58 ans. Il était le 
frère de M. L. L. Désaulniers, inspecteur 
des prisons, ainsi que des abbés Isaac Dé
saulniers. professeur de philosophie à St 
Hyacinthe, et François Désauin ers, pro
fesseur au Séminaire de Nicole!.

Le chef de police de Montréal n'eri p. s 
encore nommé. On travaille, en ce ma

lt, à amener une entente entre les amis 
du capitaine Heigham et ceux de M. Mc
Gowan. On voudrait que M. McGowan 
fut nommé chef, et creer une ptsition nou
velle pour caser le cap taino Heigham com
me directeur de la police se arête.

L’administration du dé artemenl d* s 
douanes, observe la “Gazette de Montréal”, 
a ccûté, durant la dernière année fiscale, la 
samme de $819,131. C’est une augmenta
tion de $97,500 depuis dix ans. Durant 
les cinq années du régime libéral, de 1873 
à 1878, l’augmentation des dépenses de ce 
département s’éleva à $146,762, c’est-à- lire, 
près du double de l’augmentation pendant 
dix ans sous le régime conservateur.

Les compagnies d’assurance ont perdu 
$1,590,000, l’an dernier, à Montréal, ce qui 
(St plus du double de ce qu’elles reçoivent 
en prime annuellement.

S Une compagnie a cessé de j rendre des 
risques dans cette province et il se peut 
que d’autres suivent son exempl .

Si l’on en juge par le mois de janvier, 
l’année qui commence ne sera pas favo
rable aux compagnies dasserance.

Le c’ub des libéraux canadiens-Lançais 
d’Ottawa, a déridé, avant-hier soir, de faire 
une réception publique à l’honorjble M. 
Laurier, à son arrivée à Ottawa, pour la 
session fédérale.

Le même club s’eit occupé, à la mêmi 
séance, du député sh rif Sherwood, qu’il 
accuse de se montrer trop partisan politi
que dans l’exercice de ses devoirs 
officiels. M. Shei wood est conseï valeur et 
l’on voudrait le remplacer par un “pur.” 
Toute la question est dans cette noisette.

LES ELECTIONS PARTIELLES

M. McSHANE“L’Evening Journal” fait obser
ver que l’élection qui vient d’avoir 
lieu dans le comté d’Halton, est la 
dix-neuvième élection partielle de 
puis les élections générales, du 22 
février.

Les conservateurs ont triomphé 
dans dix-sept de ces élections par 
t élit s, et cinq de leurs victoires ont 
été remportées dans des comtés 
tenus auparavant par les libéraux. 
C’est donc un gain de cinq pour les 
c m-ervateurs, ce qui est égal à dix 
voix pjur le gouvernement dans 
une division parlementaire. La 
majorité du gouvernement, ajoute 
‘ [’Evening Journal,” est mainte
nant aussi forte qu’il est désirable 
qu’elle soit dans l’intérêt public.

Le commissaire des travaux pu
blics de la province de Québec, 
l’honorable M. McShane, est-il en
core sur la sellette et menacé d’être 
déqualifié pour sept ans à siéger 
comme membre de la législature de 
Québec, et même à voter dans au
cune élection politique pour cette 
législature? Si le “Ilerald", de Mon
tréal, était dans le vrai, ce danger 
ne planerait plus sur la tête de M. 
McSnane. L’organe libéral dit:

“L’honorable juge Loranger a soutenu la 
pos tion prise par l’avocat de M. McShane 
et rejeté la couse hors de cour. Ainsi, la 
procédure adoptée jusqu’à présent contre 
M. McShane a échoué.”

S’il n’y avait que ce renseigne
ment pour nous guider, nous se
rions porté à croire que M. McSha
ne n’est plus menacé d’une déquali- 
cation ; mais le “Herald” ne aiurait 
sauver de cette manière son protégé, 
sur la tête duquel plane encore le 
même danger, 
poursuivi pour avoir fait à La prai
rie de la corruption et de l’intimida
tion électorales. Il y a contre lui 
des preuves directes, qui n’ont été 
aucunement atténué s par la contre 
preuve, et la cause, loin d’avoir été 
mise hors de cour, comme le dit le 
“Herald”, est tout simplement sor
tie des mains d’un simple juge pour 
être prise en considération par un 
autre cour présidée par trois juges. 
M. McShane est donc encore menacé 
de perdre non seulement son man- 
dac de député, mais aussi son porte 
feuille de ministre dans le gouver
nement Mercier.

LA POLITIQUE DE MANITOBA.

I y a quelques j' urs,“l’Elect;ur” 
nous disait que tout ce qu’il y a 
d’ùonnête dans le parti conserva
teur émigrait en mat se dans le parti 
libéral, et l’un des exemples cités 
était l’entrée de M. Prendergast, an
cien conservateur, dans le nouveau 
cabinet libéral de Manitoba, formé 
par M. G reenway. Nous lui avons 
répondu que M. Prendergast appar- 
t -nait sans doute à la famille des 
transfuges hypocrites, qui se nom
ment ici castors, et nous avons 
maintenant la preuve üe la trahison 
de M. Prendergast.

Elle nous est fournie par deux 
confrères de Winnipeg, le “Free 
Press’’ et “Le Manitoba.”

Le premier est le principal organe 
du ministère - G reenway, et il 
parle dans les termes ci-dessous du 
programme de ce gouvernement et 
de la position, qui est faite à M. 
Prendergast

M. McShane est

M. J. B, C. Bonn est le see* 
agent autorise a prendre de* 
a nacnoee pour “Le Canada*”

l
N

Aux Hotelier set
Dttaüleun

I«e “ Canadien ” de St Paul Minn. 
annonce que le major Edmond Mal 
let, de Washington, est l’un des 
candidats qui sollicitent dute général gouver
nement américain l’importante situ 
ation d’inspecteur des agences in
diennes.

Pour les Fêtes JE VE.tttN:
quits, Debouch» A 
f o et. (pintes et tiavons).

Ku.vper en } oct., raises rouges, 
Manches (importation directe)

Gin de Keys, en caisses rongea et rertoa.

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes).

Whiskey irlandais

Whiskey écossais de Stewart

Rhum de la Jamaïque.

Brandy, Bis
ITKANMK

IjQ Reichtag allemand a adopté, 
hier, le bill militaire.

On mande de Berlin que le mou
vement des troupes russes se pour 
suit activement sur la frontière.

l*a Russie serait sur le point de 
voir rétablir ses relations diploma 
tiques avec le Vatican. Mgr Galim- 
berti, nonce papal à Vienne, a reçu 
des instructions à cet effet.

Le cardinal- Simôoni a également 
instruction du P 
r aux évêques 

prêcher A l’Irlande le respect des

Couteaux,
Fourchettes,

Cuillères,
Couteaux à dépecer,

Glu de De 
vertes et

de Burk’sCabarets,
Patins,

Traîneaux, 
Tobogga s. 1 va de » alker (1883) en caisses et en détail 

Ryc, l’roof et eau de Gooderham Ade Vie 
Wort’s

(figures
Feul agent pour les “Upper X”

Kn magasin ‘ My Regards” et “Pag Tops*
B ores et Porter

ape, de con- 
irlandais deArf/enteries de toutes aorte* 

en Gros <ten Dé'ail 
lOlioz

L’Etat du prince impérial d’Alle
magne semble, de nouveau, offrir 
des symptômes alarmants. On croit 
que le trachéotomie devra être pra
tiquée sans retard.

Le parlement impérial s’est assem
blé aujourd’hui.

Le prince Philippe de Bourbon, 
fils du duc d’Aquila,et neveu de 
l’empereur du Brésil a été condamné 
à 13 mois d’emprisonnement, et A 
payer 11,000 de dommages, sous 
l’accusation d’avoir frauder un prô 
tre dans une transaction de bijoux.

La valeur des c.edeaux reçus par 
Sa Sainteté Léon XIII, à l’occasion 
de son jubilé, s’élève A plus de $20,- 
000,000, dont la moitié en espèces.

La plus célèbre de Bass, Dows et MH" 
Carlings Malting A Brewing Go. 
Toronto Brewing A Malting Co. 

Bowie k Bates,
l (1. L WERDURIi,

69 & 75 RUE WILLIAM JOHN OASIKT,
191 «I 396, 111 K DALII0U8IB.

BULLETIN DU JOUR.
A.ENTREPOTS CANADA

Nous regrettons d’apprendre que 
l’échevin Rainville, de Montréal, 
est dangereusement malade.

La contestation de l’élection do 
Verchères est abandonnée.

L’opinion générale à Montréal, dit 
le “Monde”, est que le lieutenant 
colonel Hughes sera nommé chef 
de police avec M. Heigham comme 
sous-chef

Aimé Bourrassa impliqué dans la 
contestation de I apraiaie, loin d’être 
revenu à Montréal, comme cela a été 
annoncé, est parti pour un voyage 
en Europe.

C’est aujourd'hui que les membres 
du nouveau cabinet G reenway sont 
mis en nomination A Manitoba.

La grande loge maçonnique de 
Manitoba a tenu une grande as
semblée, hier soir, à Winnipeg.

L’association des marchands de 
bois d’Ontario a tenu hier, à Toron
to, sa première séance annuelle. L’on
le unjuveuieiil èii’ tavoui
union commerciale avec les Etats- 
Unis.

M. II. I. Beemer, le grand entre
preneur do chemins de fer, est à 
Ottawa. Il a déclaré, hier, que le 
chemin de fer de la Gatineau serait 
poussé avec énergie le printemps 
prochain.

M. Beemer a aussi parlé de scs 
autres chemins de fer, y compris 

du lac St Jean et de Chicouti-

DolDouano
// «y»
Sr/tfoubisseinent ti'i Burea i de Post A**

C. NEVI L LE Iæs mémoires du comte de FaPoux 
qui viennent dêtre publiés en Frai 
ce soulèvent une assez vive dUcui-

EPICIBn
No, 118 Rue Rideau, Ottawa.
Importe directement ses vins pur: et lique 

Entrepôts de l’accise, 87 rue Besserer. 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm

“L’Univots"—sous la signature 
de M. Eugène Venillot—tient que 
c’est un livre de mauvaise foi.

i Wi

RÉSUMÉ TELEGRAPHIQUE
( Dépêches de celte après midi)
l.rt iiartliami «le N. tilaïUloie

Londres, 9.—U;s membres de l’an
cien cabinet libéral se sont réunis A 
la résidence privée de M. Gladstone, 
ici. pour discuter la situation poli-

Terni pC le

Londres, 0.—Une violente tem
pête de neige sévit en Autriche et 
en Turquie. Dans ce dernier 
on n'a pas eu de tempête aussi 
depuis 1874. Tout trafic, par iner 
et par terre, est suspendu ; les com
munications télégraphiques sont in
terrompues.

STATUTS DU CANADA

PUBLICATIONS OFFICIELLES

et autres
du Canada, sont en ven 

i des Actes séparés. Liste 
oyê sur demande, 

atuts Révisées, actuellement prêts, 
de deux volumes $6.00.

B CHAMBEUI,IM. 
Imprimeur de la Reine 
mtrôleur de la papet -rie.

Publications du 
te àGouvc

es Statuts 
rnement 

. reau. Auss
Vt

Prix

Dépt. des Intéressions J 
cliques et de la Papeterie. [ 

Ottawa, Mars 1887. J
Pu!

13Ios. Retenu supréi «In prlnfle

San Romo, 9 —Le Dr Mackenzie 
qui devait retourner en Angleterre, 
est forcé de retarder son départ, vu 
l’étal actuel du prince impérial.

I.n nnlffnrle et le trait*

mi.
Ses divers contrats publics repré

sentent une somme de $3,1)00,000.
On mande de Calgarry, T. N. O. 

que la température des deux der
nières semaines a été plus do l'été 
que ue l’hiver. La neige a presque 
entièrement disparue.

KTATN-tNIN

Yome, 0—On rapporte que le 
Czar a donné ordre au ministre 
russe des affaires étrangères de pré
parer une circulaire attirant l'at
tention des puissances 'sur le fait 
que la sisuation actuelle en Bulga
rie est contraire à la teneur du trai
té de Berlin.

—Esr la -

Premiere Loi de la 
Nature. On doit ériger une statue à Long

fellow, à Portland, Maine.
La petite vérole menace de faire 

des ravages à New-York. Les auto
rités médicales de cette ville doivent 
prendre des mesures pour mettre en 
vigueur la pratique de la vaccina

il aj'partient de droit aux citoyens l’Ot
tawa do se protéger contre les attaques du 
froid en ache'anl leurs Fourrures cIhz

Des dépêches de Saint Paul disent 
qu’il ressort d’une enquête faite par 
la chambre de commerce de Yauk- 
town, Dakota, que 175 personnes 
ont perdu la vie durant la dernière 
tempête de l’ouest.

Il y a actuellement, dans l’état du 
Island, 24,750 Canadiens- 

français, possédant des propriétés 
pour une valeur de $1,220,83a.

l^a ville de Détroit possède 5,600 
caiiadiens-français ; la ville de Chi
cago, dans la partie ouest, près de 
15,000. D’après une statistique ré
cente, près de 12,000 familles cana 
diennes françaises sont dispersées 
dans les états du Michigan, de l’Illi
nois et du Wisconsin.

Le parti du Travail aux Etats 
Unis vient de se mettre en campagne 
pour obtenir l'adoption, dans toute 
l’Union américaine, du mode de 
scrutin suivi dans les élections au 
Canada.

l,e résumé des accidents arrivés 
les voies ferrées aux Etats Unis, 

le mois passé, comprend 92 colli
sions, 83 déraillements et 7 autres 
accidents.

Ces accidents sont classés comme 
suit : Collisions 92 ; déraillements 
par rupture de rails 9 ; dérange
ments dans les rails 3 ; ponts brisés 
3 ; voies d’évitement défectueuses 3; 
roue brisée 1 ; essieux brisés 4 ; 
bétail sur la voie 1 : glace sur la 
voie 1 ; homme sur la voie 1 ; sans 
motifs donnés 33; obstructions ma
licieuses 2.

Enfin quelques autres accidents 
qui, en tout s’élèvent pour les dé
raillements à 83.

Les accidents proviennent encore 
d’autres sources : Chars brûlés en 
marche 1 ; par explosion de la 
bouilloire 2; pour rupture dans les 
machines 4 ; soit sept, formant un 
total de 182.

■

Les bourses des acheteurs seront en 
même temps protégées, s’ils agissent

Assortiment complet de Fourniture pour 
Messieurs.

Rhode

111 HUB H IBB AU -I-------:o:

Les plus grandes de toutes 

les grandes ventes a l’occa
sion de l'Inventaire SK POUR

SUIT ACTUELLEMENT.COLLEGE MILITAIRE ROYAL
DU CANADA

KINGSTON, ONT.
Royal est établi dans 

ner une éducation complète 
b branches des tactiques Mili
tions, manœuvres, corps de 

toutes connaissances scientifiques 
s nécessaires pour acquérir le véri- 

ie art militaire et oour foi 
rs pour le commander

MilitaireI [Le Collège 
le but de don 
dans toutes les 
taires, for'ifica 
génie et 
générale

Aucune offre raisonnable 

ne sera refusée durant ee 

mois.des offl- 
l'état-

tabl
ment et

le cours d’études eetorganité 
ocurer une connaissance pra

tique et approfondie sur toutes les matières 
essentielles de la haute éducation moderne.

De plus, 1 
de manière à pr

(a.
Achetez vos articles main

tenant pour l'automne pro
chain et épargnez 50 pour 

cent.

(b) Le Cours de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes les branches

(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le même que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d'ar
pentage est celu, suivi 
topographiques du gouv

Les examens pour 1 immatri 
lieu en juin de chaque année, 
date doivent dépasser quinse a 

de dix-nuit ans le p

par tes arpenteurs 
e rnement Fédéral- 

eulation ont 
Les candi-

remier janv

du cours du Collège est de qoa-

Régulière 
radués au

ction, $100 pour chaque 
i dix mois de pension, 

ir autres informations. srad 
ludant-Général de la Milice, Ot 
tawa, 19 Nov. 1887

ter Dupuis <& ISTolin
La

Impérial
nnpèi
tenue, consistant en

PAof *'”■ “

re commissi 
.s sont acc

uns à 1'
aux g

nsion et instru

XÆ CANADA
-a

EDITION QUOTIDIENISTE 080AB MoBONKLL, Directeur.Publié par ia Cie. d’Imp. d’Ottawa.

il OTTAWA, JEUDI « FEVBIEB 1888. ’.E NUMERO I ï CENTS.Oeee ANNEE, No. 218.

SI AD A. ”

ERITS

résentait à l’office 
:s de la fille de son 
atra pour consulter 
il ne put réprimer 

•tait fort extraordi* 
étonner monsieur

îe avocat et ne le 
z fut sorti, Jérôme

éré et Brésilien de 
>lus riche que je

a fin
une ressemblance, 
le savais mort et 
mme est William

1 sans trahir son

eaux. Excepté la 
si semblables que 
nt merveilleux.... 
e, et alors je suis 
ime, pourrait être 
ne le rencontrera 
ur un revenant, 
ce Welwyn resta 
use ressemblance 
3 Valquez n’était-

voir échappé au 
tisons pour laisser 
an gère, pouvaient 
ige du monde. A 
journal et le jeune 
le reste de l’équi- 
malheureusement
lie.
ble ! le temps des 
»yé et si le colonel 
ate un caprice de

et n’eut guère le 
ue fermier de la 
nant chez lui, il 
roulait savoir s’il 
quelque chose du 
ayons, un vague

tté New-York le
pi.

Welwyn trouvât 
on. Les affaires 
fut qu’à la fin de 
r quelques jours

sa belle-mère en

•épondre à cette 
trite d’autrefois : 
ouleur de la vie. 
ndis encore par 
. Sa robe pendait 
ui présentant la 
sait mal.
sespoir, je la vois 
n faire pour elle, 
prétend que son 
rien faire pour 

garder seulement 
hallucination au 
aais et augmente

vous dire ? est-ce

il est venu ici 
été et au théâtre, 
là, elle ne voit 

égarée comme si 
et les remarques 
re de cette mal- 
$ est amoureuse;

i?
ter. Il est poli 
Son indifférence 

toureux d’elle et 
les bras de sa

à la fenêtre. Il

re, il lui faut un 
faut la distraire 

ste trop livrée à 
ue cette sombre 
erai ici quelques

il consacra tout 
, de prévenances,, 
is tendre, 
annonça partout 
ffcVane. N’était- 
aux parties, aux 

>re. Marguerite* 
ité et se laissait

in mariage, l’un 
souvent suivis 

t la maison de 
le bonne heure

fl
comprenant 6 
4e« m dejeuner, 
trente, 1 jçmnfl 
plMlti cou »erAh,

it sans égal sous- le
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DERNIEl

Washinoto: 
ee associée a ol 
mont, présidei 
étrangères, urn 
sujet de la qui 
sujet du traite 
ration avec |V 
questions du 
qu'il peut ast 
furent pendan 
pour arriver a 
question chino 
ete suspendue» 
l’ambassadeur 
maintenant su 
•ait qu’au fait, 
transmis aujoi 
nois de manier 
la classe des cl 

Quant au ti 
Belmont dit 
discutée da:_ 
de dire au non 
traité d'extrad 
clause contre 
pour offense u< 

Le gouvern 
Londres 8— 

gouverneur gé 
à lord Dufferin 
à la fin de la pi 
rin. pour certa 
revenir en An$ 

Lord Staule) 
seur de lord Li

AFFAIR
Légi.

Toronto, 8- 
de M. Meredil 
la rémunératic 
spéciaux nomr 
Mowat expliq 
sont déjà men 
vent seulemen 

—Le colonel 
; rendre les i 

. ages, juges
de î 
vill

—On s’attem 
son discours bi 
que les résolu 
culées demain

luRONTO. 8- 
.'iites et lu

pour amender 
d'extension de 
justement des 
dincorporatioi 
eition central, 
nant l'église 
d’incorporatioi 
concernant cer 
ville de Linds 
Grand Tronc : 
pagnie de chei 
du lac Chemou 
des fossés et di 

M. Evanture 
un rapport mo 
dépensées duri 
pour la coloni 
comtés de la pi 

M. Wood (H 
ité de 15 mer 
rer et faire

sur les moycm 
ces établissent* 
flé.

Que tous 'es r 
mis au parlenn

at ion coi

8 -Glbnce, 
presbytérien, t 
soir, a Kilmari

Toronto, 8 - 
ociation di

a eu lieu, 
l’hôtel Qu

Québec, 8—î 
en cette ville.

Quebec, 8—1 
du clergé des t 
qui doit avoir 
tor Langevi 

Saint Jean, 
_j ce soir. Un 
sont arrivés i 
entr'autrès, M 
B. A. Scott, di: 
M.P.P., et M 
Jérôme. La dé 
Hector jeudi n
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In«
Quebec, 8—i 

eu lieu hier et
VBpre"s 

Président ac 
Vice.-préaide

Trésorier—! 
Assistant tr 
Secrétaire-aï 
Assistants-s 

Frenette, F. > 
Secrétaire-ci 

chereau :
Assistants-s 

J. F. Dumonti 
Bibliothécai 
Curateur du 
Bureau de c 

les vice-présii 
taire-archivist 
daut. le biblio 
sée, Mgr Leg 
curé de Sain 
Shehyn, I bon 
Lesage, D. J. 
H. J. J. B. i 
phonse Poulie 
droit. Emman 
norable P. Ga

ide
ide
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Mill
Chicago 8- 

et propriétai 
fut trouvé a» 
matin.

On suppos 
voleur qui a e

V
Olympia 8- 

retirés du nu 
Trois homme
se-sauver.

BROADLAN! 
été tues et | 
l’explosion d" 
de cette local

Vieil
Londres, fl 

annoncent ut 
nés sont depi
suite de l ino

Boston 8-
l'union

le professeur 
observation t 
vrier à 6 firs 

A Washina 
«Ion de I astr10°s. Km,' et>*22 a 

cet astre e 
vers l’est e 
déclin.
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|^AVlS!E|§Hgfg PATINS !
Chez Thos. Birkett, 115 ru© Rideau

paires de Patins de tous prix et de toutes les grandeurs ; 1.000 Clochettes cour sleig 
Venez et vojez par vous-mêmes. 21 11 87-1

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

B. B. EDDY & Cie
(LIMITEE)

INCORPOREE EN L’ANNEE 18*6ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

HULL, P. Q.
Manufacturiers et Marchands en G-ros de

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, E

Seaux, Baquets, Planches à laver. Boites et Caisses d’emballage,

AI.M IHKTTKS ‘TELEGRAPHE’' DE PREMIERE QUALITE

CHEN1N DU FER

CliemiD deFerdo Pacifique“CANADA ATLANTIC”
TABLE HORAIRELA VOIE LA PLUS COURTE

Les convola quittent la gare UNION

Montreal et Ottawa 4.30 A. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M.

Pour Montreal Trois 
Rivieres, (Jukhrc, 
Saint-Jean. Halifax 
et tous les points à

OTTAWA A BOSTON ET NEW-YOHK. 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD

Pour KlN08TON.Pl 
boro, Toronto. Dk 
troit. Buffalo. Bay 
City, Chicago et tous 
les autres points à

Les convois partiront de la gare de la rue Elg 
comme suit : 11.30 A. M.

11.00 P. M,
q o/i d i. /Express local pour Al- 
J.o" I • iTft | monte,Buckingham,

12.01 MINUIT 1 iSSS™
/Pour Port Arthur.

«*•«■ «'Ni,T
nord-ouest du Paci

TRAIN EPPRESS DE MONTREAL

8.00 A.M. JSSSNÏÏSKSS
Tronc a Coteau pour l'Ouest et à Montreal avec 
les trains du Grand Tronc pour 1 Est et le Sud- 
Est, arrivant là a 11.30 a. m.
A en D M TRAIN RAPIDE avec salle 
•rsUV relwle à dîner, arrivant à Montréal 
a 8.20 p. m.. se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Esc

Les convois arriveront à 12.30 p.tn. et 8.10 p.m. 
do l'Est, se raccordant à la gare Bon,«venture, 
Montreal, avec les trains de l'Est et du Sud. 

Char Palais Pullman sur les trains de Mont 7.00 A. M. 
3.15 P. M.

, Pour Prescott. New 
i ork et tous les 

! ppints dans l’Etat de"ftn train quittera la gare du chemin 
id à 7.4» a. m. et 4.3» p. m. se 

les trains Express de Montréal.

Billets d entier parcours, tables horaires, car 
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des Ml i . de la Cité Ne 42
rue Spwrkw.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
• VIA ROUSE’S POINT

I 20 P M ^i)lor'i<^iiawa'^rtret^® jiirue
à â.40 p. m. et se raccord,mt a cet endroit avec 
les trains du Vermont Central et Delaware et 
Hudsom pour 1 1 .et et le Sud, arrivant à Boston 
a 7.10 et à New York a 7.00 le lenden

YRKER,
■ ,gcrs de la Cité. 

ICOLL.
Agen: ,6 ni des Passagers. 

L. GlUS TURTLE, 
Gérant des Passagers.

Agent des Billets 11 e
nain ma

Des chars dortoirs Pullman sont attachés aux 
trains entre Ottawa et Boston. Les pa-sagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull, 
man à Saint-Albans ou a House's Point.

Ms billets, les lits et tout 
ment i>euvent être obtenus au 
<U la cite ou aux station»

autre renseigne- 
bureau des billets

F. T- CHAMBERLIN.
Surintendant Génér

PERCY R. TODD
Agent général des l assagore.

G. PHILBERTTAPISSLRIE !
IMPORTATEUR

Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à des prix 

variant depuis

4 Cts IA PIECE EN MONTANT

Je puis assurer que men as- 
sortiment est dix fois plus com- 
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

TAPISSERIES
AMERICAINES, ANGLAISES ET 

ECOSSAIS

Coin de* ruej Dalhousie et Saint- 
Patrice, Ottawa

PEINTURE,
TAPISSERIES.

PEINTURES PREPAREE 
HUILE.

MASTIC
PINCEAUX.

VITRES, etc

ARTICLES DE PEINTRE E* GENERAL

! tlRI KS rR0FfS.M0NEI.LES
interrompre son voyage en cet endroit.

,,w market » h—Notre 1 Madougall, Moiigâll & Belcourt
Saint Jean Baptiste a fait h^nir «es deux rent, maigre la tempête, a g t^ner Chicou- 
drapeaux francia et américain ainsi que timl ou il» n arrivèrent que dimanche soir,
»a bannière, dimanche dernier, à cinq heu lr°P tard pour retrouver vivant Mgr Ra 
res. Une grande foule de nos canadien» se ’ 
sout rendue à l'église pour admirer la ma 
gnifleence de ces beaux morceaux que no
ire société vient de «'approprier au prix de T t

WORUES 
der un Club l>acr 
tes de cette ville.

— L'inauguration des nouv 
Cercle Champlain, mardi soir, a ete 
beau succès. La salle principale est decon-e 
avec goût et est pourvu d'un estrade ainsi 
que de différentes scenes qui offrent un 
beau coup d'œil. L'assistance était nom 
breuse et choisie. Une ere de progrès sein 
ble s'ouvrir pour cette société et nous esp«- 
runs qu'avant longtemps, le Cercle Cham
plain. de Worcester, comptera au nombre sion donnera su ropc 
des sociétés dramatiques et littéraires les Thos. Uretreck, de 
plus prospères de la Nouvelle Angleterre, donne

Les Canadiens des Etats-Unis
avocats! procureurs, etc.,

Ontario el Quebec
SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa

M acdovoall. N. A. Belcovbt. LLM. 
Frank M. Macdouoall.LA COMMISSION DU TRAVAIL O’Cara & Remonquestion de fou- 

i nos compatrio-
TER—Il est , 

rosse parmi
Montréal 8 Février 1888. AVOCATS. SOL. ICI TEC R8.

,= d. I. wance, âpre- NOTAI»** Ere.
et Woods demandent, i Bloc Hay. me Sparks. Ottawa. Ont.

du* 1RES DE L'HOTEL HVSBELL

i Martin O’Oara. C. R.

elles salles du A l oti vert u 
midi. MM. Tasse 
pai M. McGlbbon, 
par la commission.

M. Ceo. A. Drninmnn 
chambre de
■Tâ,
trunsquestloiin

avocat, a et te enten
E. P. K RM ONil. président de la 

demande aussi àcommerce. McIntyre, Lewis & Code
lission de 
. commis-

i demande la perm 
er les témoins, lut

• de Salaherry, i Attention toute spéciale donnée aux alTairei 
sujet de l’aug i '“uùTeau? Au dessus de la Banque des Mar 

chauds, Ottawa.
! Argent a p.-etel-

.1 vocula, fol licite ura et Notaires
onse den

son témoignage

'^fvttpppa^rf ISEHSE
eu Ilea I. 4 janvier dernier et a donne le I pr„gre. dr la ville. 
re.alUt.uivant i-ei.awlain aid e I lu,. MM. JamesU'lItif 
F. Cueack: prmld.nl, P.errr . Ii.rel ; .rcrv 
taire archlvhle, !.. N. Salnl-U. miam. p!u, latd
réélu; «ecreUiro çorreapondant, l'dr" I L.t,pli,inrL.I*ll,*rll .
Leblanc ; Irenorler, Pierre I h,mm : -.•■■r." qVlme lndl.„u»ilio,i l'a
taire llnalicier. Napoléon Pliaiieul ; a.sis
tant secretaire financier. Naznue Phaneul j-a H,.ai,ci. „ ajourne
com., ordonnateur, Alphonse Cabana, re.-- A ,a HeJUIce du M ,ir |e témoin Lafrance 
lu assistant coin., ordonnateur, Joseph d,.vrit ,e couvert de moule dont on s’est 
Larocque ; comité d enquete : 1er. Antoine wrv| „our le fia, r a | ulu|ier.
Lafrance; 2eme. Joseph libeau : leme. Georgina Loisellé. la jeune fille dont il a 
rrançois iialtazar. été question dan» les témoignages pulilies

SAINT-PAUL .M inn—Le club dramati- hier,comme ayant «de battue parle patron 
que canadien français de cette ville donne- d’une fabrique de cigares, relate les .cir 
ra sa première representation au bénéfice constance.» de I affaire. hile dit que le pa 
delà Saint Vincent de Paul, lundi le 13 tron l'a saisie par le bras et jet.-e a terre.

a la salle de l’Union Fran- P'J'" frappée avec un couvert de moule. 
,.aj„e Elle a pu se relever et elle n u jamais souf

Le club jouera les pièces suivantes : “ Le fert des suites de ces coups, 
depart pour la Califoruie" et “ La Surpri M. Deoirho» dit qu il desire comparaître 
se, ” deux comédies de bon ah.i qui pro- de la part de M. J. M. l'ortier qui vient 
mettent d'intéresser vivement le public d être nommé par. le témoin et il demande 
canadien. Iil uermlasittn de transquestionner le té-

—Depuis l'ouverture du carnaval, _ mer- Un des commissaires s'oppose à ce qu au 
credi de la semaine dernière, nous joui- cuite personne étrangère intervienne dans 
sons à Saint-Paul dune température des Feuquéte de la commission. Que M Ueof- 
plus agréables. frion suggéré toutes les questions qu'il

-Les membres de l’Union Catholique voudra et elles seront posées au témoin

g^sntas«.-$t£ "esB::::..,,
ratn .e. foule ne doit donner aucune marque

probation ou de de-approbation.
Les autres membres de la cotnn 

s’opposent fortement a l'interveutio 
eun etranger dans les deliliérations 
eommissinn, le devoir des commis 
n'étant pas de faire le procès de 

de fair

ment aux
sur propriétés foncières.

A. F. M- IN TYRE. Solliciteur de la Banque de 
Montreal.

J. TRAVKR1 LEWIS. Solliciteur de la Bau 
que Un.ou.

R O. CODE. 28-1-88

Sliatiglmessy sont 
dgnage sera reç-u

aux conn 
, empêche G Mu. MoLAlRIX, L. L. B.

AVOCAT. Etc.
Iturenu : 1» rue Elgin, Ottawa.

-J. H. FISHER
AVOCAT, SOLLICITEUR. Etc. 
pour la Cour Suprême, le Pa 

les Départements Publies.
.Scottish Ontario Chambers. Ottawa, Ont.

rlumont et
?ée, rier courant.

McVeity & Henderso
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. 

Agents pour la Cour Suprême et les Départe
ments Publics.

Seotlish Ontario Climbers, Ottawa. Ont
Taylor McVeity. Geo. F. Henderson.

•SMART, CHRYSLER A GODFREY'dap8
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Suprême et le Parlement.

Chambres Union, 14 rue Mdcalfe, Ottawa, Ont.
WA RT F. H.
J. J. Godfrey

N DOT A — Dimanche dernier, les 
liens de Mendota ont déployé !>eau 

coup de zele pour recevoir M. Tardivel le 
délègue du comité de Nashua, et, dison» 
le à leur louange, ils ont bien mérité de la 
cause canadienne. Dès huit heures diman 
che au matin. M. Constant Lemay et son 
fils arrivaient en voiture a Saint-Paul pour 
recevoir M. Tardiv 
Falls, et le condui 
la grand'messe, 
paroisse s’assemblaient dans la maison 
d'école du village où M. Tardivel leur fai 
sait part de sa mission.

A l'issue de cette assemblée, les Cana 
diens de Mendotu, obéissant u la patriot! 
que invitation de M. Tardivel, résolurent 
de former une société Saint-Jean Haptiste. 
projet qu'ils mirent de suite a execution 
eu e’incriv,
société et en faisant l’électii 
suivants : M. Constant Leni 
et M. Geo. Auger, sécréta 
prochain il v aura nouvelle

b'ï
“lade la

sonnes.
ivstion McLeod Ste Chryslere une enquete sur

demande, dit M. Geolfrion, 
«lu il -oit connu que je suis 

cette di-mande et qu'elle m'a 
Je me plains au nom de mes 

« que «les témoins puissent venir ici 
cer M. Fortier, en cachant leurs 

sse publie de tous côtés

ouvrière.
Je retii

été refusée, 

détion
noms, et que la pre 
ces dénonciations.

Le président dit qu’on n’y peut rien

Vous devriez empêcher cela, réplique M. 
Geoffrion.

Les commissaires protestent que M. 
Geoffrion n'est pas charge de leur ensei 
gner leur devoir.

M. Helb 
devrait

aint Paul pour 
de Chippewa

je veux
vel venant c. 
isaient n Mendot 

tous les Canadiei
W. J. CODErï;

Avocat, ttolllciteur. Ktc.
Bcttish Ontario Chambers, Ottawa, Oht. 

-----ARGENT A PRETKR------

Bradley St Snow
suite a execut 

aut tous membres actifs de cette 
t-u faisant l’élection des officiers 

nay, président, 
tire. Dimanche

AVOCATS. SOLLICITEURS POUR la COUR 
SUPREME. NOTAIRES. Ktc.

R. A. Bradley. A. T. Snow.

la commission 
ion, apr.........

roimer croit que 
entendre M. Ueoffr 

wedeut eu

Argent à prêter à 6. 
bourser en aucun temps.

avec privilège de rem-ï ^*u,uord“,:e.utr[:::z'wx
réunion mensuelle des membres de la so 
ciete se tiendra ensuite tous les 1er diman 
ches de chaque mois.

de MM.m un preci
se et Woods.
; president croit qu'il serait juste de 

permettre n M. Fortier de se défendre.
Le reste des commissaires sont opposés 

à la demande de M. Geoffrion. Il sera loi 
silile à M. Fortier, comme à tou 
personne, d vire entendu et de fair 
dre «le» témoins devant la c 

John J. Rogers est in

Tas» GUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agente hoi r la Covr Scvremk et les
DEPARTEMENTS

Bureau 25 rue Sparks, eu face de l'ilolel Russell
T. C. Powell.

te autre 
e enten- 

ommlsaion. 
terrogé et dépose 

cigarier. Il y a des 
je travaille. J’ai

PROVINCE DE QUÉBEC
Arthur W. Gundry

comme 
apprentis a l'atelierT RO IS-RI VIE It ES—Lundi matin 

10 heures le feu s'est déclaré a la résidence 
des Rds P. P. Jsuites de cette ville. Heu 
reusement (pie la brigade du feu, avertie 
a temps, a pu éteindre sans trop de difli
e ' « b V.Jtf ,f An 1U1 PWtiC1 UtiU I, .<À i Vfi ........... ..
vaux de construction de la manufacture 
de Pulpe de la Grand'Mere sont toujours 
poursuivis avec ardi-ur. Il y a près de 150 
ouvriers qui travaillent constamment aux 
n-servoirs du pouvoir d'eau uu'on espère 
terminer au printemps, pour commencer a 
ékverensuite les butimentsdestinés àl'ou

L’ASSOMPTION.-Un certain 
bre de citoyens 
pour chanter à la 
pelle de Bo 
chœur est sou 
For

HOURLY*, KIDD kcommencé mon apprentissage à 13 ans. 
J'ai été battu deux fois sérieusement, plu
sieurs fois j'ai rei;u des taloches et ie me 
suis fait tirer les ^oreilles.^ Je connais le

brique do cigares de cette ville. J'ai vu 
châtier quelquefois des enfants. On leur 
donne des taloches. Noua n'avons pas > 
cachot, mais nous euferimms dans 
chamlii v les enfants que nous prenons en 
flagrant de lit d.- vol, en attendant la po
lice. Les parents des enfants sont plu 
sieurs fois venus m«- demander de battre 
leurs enfants s'ils se coiidiiisai«.-nt mal, 
mais jamais, à ma connaissance des pa
rents ne sont venus se plaindre de mau
vais traitements infliges a leur» enfants. 
Je ne me rappelle pas avoir jamais vu 
battre d'enfants. Stanislas Goyette a été 
frappé devant moi, par un contre 
auquel il d«-soliéissait et résistait, 
faut s'est mis à pleurer. Je lui ai repré
senté «ju'il devait se mieux conduire et 
être obéissant, puis je l’ai envoy»- chez lui. 
C'était un enfant incorrigible. Quant aux 

eudes, la plus forte que nous imposions 
est de 2ô cents. Jamais, à ma connais- 

ce. les amende' imposées à aes ap 
prentis n'ont dépassé ni même égalé le 
montant de leurs gages par semaine. Les 
témoins entendus ici sur ce sujet 
exagéré le m-mtant des amendes qi 
payées. Les amendes sont imposé 
gaspillage de tabac, conduite ta 
mauvaises paroles. Il 

enfants de »e

pour vo

Avocat*. Solllclleors, Molaire*, etc.
pour la Cour Suprême, le Parlement, 
les Depaitemp'--

— ARGENT A PRETER----

>t t ish Ontario Chambers, Ottawa : 
Kempt ville. On ario.
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Alex. C. Rutherford
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John Ho K. Kidd
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=h, LINDEN & COLE
Comptables, Collecteurs tl Agents Mercantiles

No 40U KlIE Kl.GIN, OTTAWA

Loyers et dettes collectés,
B. Linden.

organise un cmvur 
messe qui se dit à la cha 

nsecours, le dimanche. Ce 
ts la direction de M. Hubert

I-orgue, qui a été plusieurs années maître 
chantre de l'eglise Saint-Jean Bauiiste de 
New York, E. U., ainsi que M. Procnle 
L’harlebois ancien maitrechantredeSainte 
Marguerite du lac Masson. Avec de tels

"l'civ
livres ajustés et 

W. A. C'OLE

tires, ce chœur ne peul 
réussir. MM. Franvois Cou 
Piché et Auguste Pay 
prêter leur concours.

Les candidats pot 
‘Asile de la Pro 

val. cure de

utit-r de 
Edmond

du bazar 
■ovidence sont M. I abbé 
le l'Assomption et M. 
uré de Saint Paul l'Er-

Docteur IMOLIN
ble tette ont

CHIRURGIEN DENTISTE 
Coin ties rues Sussex et Rideau 

OTTAWA
l’élection

de l'As 
F. Dor 
l'abbé L. Huotte, c 
mite. La cabale es

u'ils ont Heures de Bureau : De 9 a.m. à 5 p.m.es pour 
pagense et 

n'est pas défendu 
e un mot. pot 
eur ouvrage e 

Hiipagnons. 
instable attaché à l'éta
it- à ce qu'aucun vol ne

........- .at commencée.
IHEHV II.LE—Les élections municipa

les d Iberville ont eu lieu les 30 et 31 jan
vier derniers. Le 30, M. J. B. H. Beaure
gard. notaire, a ete proclamé élu par accla
mation, deux autres candidats, qui avaient 
été mie en nomination, MM. Thuot et J. 
Labelle, s’étant désisté de leur candidatu
re. Le lendemain, MM. Urgi-le Labelle, 
Jacques Mercier et Norbert Bessette ont 
été élus conseillers, les autres candidats, 
au nombre de sept, n'ayant pas procède a 
I» votation.

Le president des élections était M. le 
Hier C'alixte Goyette.

—Les messieurs suivants, qui ont- suivi 
leurs cours à l'école royale d infanterie de 
cette ville, ont obtvnq des certificats, les 
confirmant dans leurs grades : Lieut. J. 
Foucher. 83e Bat ; sous lient. C. W. Mea 
kins, 3e Bat ; sous lient. Badslv, 3e Bat ; 
sous lient. Guy, 3e Bat ; sous-lieu 
lips 86 Bat.

Dr FISSIAULTdit
néglig 

aiment fias
------DENTISTE------
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Kx tract ion des dents à l'aide du gaz.
Heures île bureau, de 9 à 5 heures.
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blisseinent 
soit commis. 

Les amendes, perçues dans de rares oc 
je l'ai dit. vont dans la 

sement. 
d lesenfa

casions« comme ji 
caisse de l'établis 
les amendes GEORGE COXNous imposons 

nfantsse montrent 
des. Un seul enfant

irique est bien aérée, propre et 
ue d’escaliers entre tous les 

de feu.
apprenti est d’obéir à tous 
moles du maître de l’ate-

rd,nous a 
leur écriv

es quan 
et male 

■ux suffit pour 
que à l'envers.

Notre fab

étages 
Led

les ordres r 
lier ou des 

Quand un apprenti 
l’atelier ou arrive tard 
les parents( 
savoir la cat

Le nom de notre constable s 
Ernest Goudveault. Il porte une 
constable.

Nous faisons payer le g 
10 cents par semaine. Il y a environ quatre 
hommes qui travaillent par chaque bec de 
gaz. chacun paye paye 10 cents. Phi géné
ral les hommes travaillent a la même pla 
ce. L'ouvrier qui ne travaille que deux 

ine paye ses 10 ovnis comme

LI IOGRAP11 K. GRAVEUR.
CLICHE U R ET MEDA1LLKUR
3» Kl K **TCALFK.

paresseux omnio 
mettre toute la

OTTA A, Ontario

raisoni 
contre ma

-■il ■ ■ t -

CHS. DESJARDINS
Agent D'Assurance et Courtier

Hotel Russell, No 120 rue Sparks
-----OTTAWA-----

se rend r 
«allons tn

ons pour en
t. l'hi

Représente la CITIZEN, départements du 
reu. la > ie ei des Accidents: Aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

FR AS ER VII. LU Le club de raquettes 
de P’raserville a fait sa première sortie 
de l'auué, l’autre jour. A huit heures pre 
cises les raquetteurs ayant eu tête leur 
drapeau et la fanfare de P’raserville quit
taient la salle publique pour dvliler par la 
rue Lafontaine. En passant devant la rési
dence de leur président, M. Edmond Tal- 
bot, le club le salua de trois hourras fréné
tiques puis continu» sa marche par la rue 
Phraser pour se rendre chez I honorable juge 
Ernest Cimon, son patron, où une adresse 

fut lue. Son Honneur reçut le club 
(l'une manière toute princière, et digne de 
la haute position qu’il occupe. En quittant 
la demeure de leur patron les raquetteurs 
allèrent saluer leur pre-sident honoraire, 
M. A. R. McDonald, surintendant, où uni- 
seconde adresse fut lue, à laquelle M. 
McDonald, répondit de la manière la plus 
appropriée ; puis les membres furent invi
tés à s'asseoir encore une fois à une table 
chargée de mets et de vinales plus délicats. 
Inutile de dire qu'ils y tirent honneur et 
que ce n’est qu'aprvs avoir bu plusieurs 
sautes qu’ils quittèrent leur digne presi
dent honoraire.

pécial est 
insigne de

az aux ouvriers : Capitaux réunis : - - - $10,000,000

Marchand de Boyaux a incendies et toutes 
especes de marchandises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention immédiate.

JHT9I. I>*s|ar<liuH donne une'ntleiilion 
tonte spéciale «en* allnlres d'ewsurance

jours par > 
les autres.

Je connais Jules Chart rand ; je ue l'ai 
jamais mis au cachot, du moins je ne m'en 
souviens pas. Je n’al jamais mis 
moi-même dans h- cachot.

Jules Chari rand est alors entendu.—J'ai 
été apprenti dans une fabrique de cigares, 
et j'ai été mis au cachot par M. McGregor 
Ini même. Il m'a pris en haut et m'a des
cendu lui-même au cachot. Il m'a eufermé 
là et j’y suis reste de huit heures du matin 
à six heures du soir. On ne m'a donné ni à 
manger ni à b«>ire de la journée.

A certaines questions suggi-rées par le 
témoin McGregor, le jeune Chartrand dit 
qu’il a été à la Réforme sur sa propre de
mande, parce qu'il était maltraité à la 
fabrique. Sa me 
contre lui.

La séance est Ajournée jusqu’à 
midi, à deux heures.

Ici LAURENT DUHAMELpersonne ETAL I). MARCHE BY.

Assortiment co plet des meilleures viandes 
du marche d'Ottawa. Kn gros et en détail : mou 
on, porc, saucisses, etc. Comme par le passé. 

M. Duhamel se fera un devoir do satisfaire les 
voudront bien l’honorer de leur 

1 12 87-88
pratiques qui 
bienveillant patronage.

W. E. BROWN
MANUFACTURIER et MARCHAND

re a rendu témoignageCIIICOUTI.il I—Mgr Hamel et M. Tab 
be Begin, principal de l'Ecole Normale La 
val. qui son», pertis la semaine dernière 
pour Chicoutimi, ont fait un voyage très 
difficile. Ils ont failli être victimes d un 
terrible accident. Heureusement, 
sont rendus sains et saufs.

La furieuse t mpéte de la sen
surpris les deux distingues voya

geurs sur la route de Saint-Louis à Chicôu- _________
î«lï'mïd!viS'l.‘irrî™xn™.”t|, dîïîndlï; ! Au» ■•■■««vtürter». Compagnie, et 

une coulée probablement, une formidable 1 hommes d’affaires.
/'“‘.du-"? ”Ur v-"tur«- Noue venons d'agrandir notre «t.bll,.,

1 enterrant littéralement sous une masse et nous y avons fait ajouter de nouvel!» 
de neige écrasante. Mgr Hamel se trouva chines, attn de faciliter nos travaux ma 
complètement enfoui sous l'avalanche. M. tuners, de reparation» et d’aiustement < 
l'abbé Begin n’avait qu'upe main et la tes les sortes de balances en usage, 
bouche hors du lourd linceul. Il parvint, i Voici le certiilcat de C. T. Bate et Cie : 
au prix des plus pénibles efforts, a se déga- “Nous avons trouvé excellent le travail de 

r, et s’empressa de porter secourra son : réparations et u ajustement de nos balmces et

lui aussi enterre souslà" neige lorsque les -----
i PRITCHARD & ANDREWS

CHAUSSURES EN CRUS 1
A transporté son etablissement au

No 61. RUE KIDEAU
(Porte voisine de M. WalL épicier.19 11 87-88

îaine der BALANCES ! Isidore Despatie
PLATKIER

141- RUE KING—141
OTTAWA

Pour MESSIEURS SELLEMKXT
A LOUER

De confortables chambres meublées, à l'Hôtel 
INTERNATIONALE. 12 et lt rue George, avec 
connexion au restaurant.

ibbé LW„ dût „ midr. comme II [ M««u<.cl»rl.»d. BUmmm
-------- 1» plus proche.-qui devait | 175-RUE S^ARKS-175 1911*7-81

J. W. LANCTOT.
Propriétaire.

LE CANADA —JEUDI, 9 FEVRIER 1888

LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sons le patronage de H. le curé A. Labelle

Au profit de l'Œuvre dee Sociétés Diocésaines de Colonisation de la province de Qu 
Fondée en Juin 1881, sous l'autorité de l'Acte de Québec, 32 Viet., chap. 36.

LE NEUVIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE
Q
g MERCREDI, 15 FEVRIER 1888, A 2 HEURES P.M.

Valeur des Lots, - - - S60.000

1ère SERIE { 

2me SERIE {
} $1.00 le Billet 
} 2d cts le Billet

Valeur des Lots,
Gros Lot : I n immeuble de - 5,000

- . $50,000

Valeur des Lots, $10,000
tiros Lot: I n immeuble de - 1.000

Q:

“ La Pointe ” et d’en faire un parc publia 
Avec l'espoir du pont promis, et même

entendu de Sorel, doit en faire partie. 
Quel bel endroit, et «jui connaît Sorel 
connaît la Pointe des Pint où il ne inérite 
pas de connaître Sorel ! Sorel a bien 
obtenu du gouvernement, 1 un prix nomi
nal, les terrains du collège, de l'hôpital, 
de l'aqueduc ; pourquoi n’aurait-il pas la 
Pointe de» Pins pour un parc public ?. . .. 
L’espace nous empêche d'insister davan
tage, mais en y réfléchissant, le S«»relois 
comprendra <jue le conseil de La Presse 
mérite d ètre mie à profit.

Sorel est aussi le rendez-vous des ama
teurs de pêche et de chasse, à cause de 
ses iles charmantes.

L’autre jour nous mettions en relief 
le tempérament du Sorelois, et cel» 
nous revient à propos des piqne-nujue» et 
de la nécessité pour Sorel de ne pas lais
ser les pit/iie-niyuenrs dans leurs rues 
et sur les quais, à gambader un peu trop 
librement. En effet, le Horeloit1, tout en 
étant poli et comprenant la risée ne se 
laisse pas piler snr le bontde l'orteil impuné
ment. Il est même susceptible, et une 
fois monté gare >« vous.... Il noue est ar
rivé de faire partie d'une excursion à bord 
du Trois-Rivières de Montréal à Sorel. 11 
y avait foule. Tout alla bien jusqu'à 
quelques moments avant le départ. Le 
feu fut mis aux étoupe» à propos de rien. 
Vu charretier avait un chapeau en pain 
de sucre blanc. Un mauvais plaisant e’en 
mo«|ua trop. Une altercation s'en suivit 
et voilà la bataille en règle entre Sore- 
loia et Montréalais. Ces derniers furent 
forcés de su barricader à bord, mais il y 
avait des tas de charbons sur le quai et 
les Sorelois en lançaient à pleines mains 
et d’énormes morçeaux eur le steamboat, 
brisant tout. . . . Un Sorelois est blessé 
grièvement par un projectile lancé par 
un passager, en sorte qu’on menaçait de 
tout abîmer, comme dit le Sorelois.

Sans l’intervention du maire, alors M. 
Barthe, arrivant d'une tournée électorale, 
houe croyons qu’il 11e serait rien resté de 
la menuiserie du Troie-Rivières. . Un
nommé Bergeron, de Sorel, mourut le 
lendemain des blessures reçues ce jour là. . 
La murale sureloise de ce qui précède est 
que si la corporation veut éviter ces ba
garres c'est d’acheter La Pointe des Pins, 
afin que les piipu-niqueurs évitent d'allu
mer le feu en se frottant trop près du 
Sorelois.. ..

pont, la Pointe, dans l’intérêt bien

1ÆS FKMMKS DANS LA LKtilON 
D’HONNKVR

La première femme décorée fut Virginie 
Cheaquière, dite “ le Joli Sergent. " Elle 
servit dans l'armée à la place de son frère, 
qu’elle avait jugé trop faible pour le dur 
métier des armes ; on lui donna la croix de 
la Légion d’honneur en 1808.

Vient ensuite Mme Marie Schelinck. 
Enrôlée sous les habits de soldat, elle 
reçut six coupa de sabre à Jemmapea et 
fut nommée serizent. Marie Schelinck se 
En présence de l'état-major. Napoléon 
lui remit la croix et lui fit une pension de 
700 francs.

La troisième décorée est Anne Biget. 
En 1805, elle arrachait d’un incendie, au 
péril de sa vie, une femme et deux 
enfants ;
qui se noyait dans le Doubs ; en 1800, 
elle prodiguait aes soins à quelques cen. 
tailles d Espagnols prisonniers a Besançon. 
Elle fut nommée chevalier de la Légion 
d’honneur en 1815.

La quatrième décorée est la veuve 
Perret. La croix lui fut donnée eur le 
champ du bataille, eu Afrique. Elle fit, 
comme cantuiière, et comme soldat au 
besoin, presque toutes les campagnes de 
l'Algérie.

La cinquième décorée est la veuve 
Brulon : sept campagnes, trois blessures, 
morte sous-lieutenant ; elle fut décorée en 
1851.

La sixième décorée est mademoiselle 
Rendu.

Viennent ensuite : madame Abigos de 
Ragie, décorée du 7 août 1852 ;— 
mademoisoile Dussoulier, décorée par 
décret du 7 août 1852 ; madame Massin, 
d- cor- e en décembre 1862 ; madame Cha- 
gny, décorée le 18 octobre 1852 ; madame 
Annette Drevon, cantinière héroïque, 
décorée à Magenta ;—madame Rusa Bon
heur, peintre animalier, décurée en 18<iô.

Le gouvernement de la République a 
depuis 1871 donné la etuix de la Légion 
d'honneur à plusieurs femmes, parmi 
lesquelles :

Mademoiselle Juliette Dodu, dont tout 
le monde connaît la conduite héroïque 
pendant l’occupation des Prussiens à Ver
sailles ; décor-e en 1877.

Madame Jarrethont, dite “ la Mère de.« 
volontaires, ” dont la bravoure pendant la 
guerre de 1870-71 ne trouva sa recompense 
que dix ans plus tard ; décorée le 12 juil. 
let 1880.

Madame Frary-Gros, directrice de l’am
bulance de l’Hôtel de ville, à Paris, pen
dant la guerre 1870-71 ; témoins des 
services rendus par cette femme de cœur* 
par cette bonne patriote, MM. le baron 
Larrey, médecin en chef de l’armée, et le 
général Mellinet la proposèrent pour la 
croix ; elle ne l'obtint que treize ans plus 
tard, le 14 juillet 1883.

Madame de Saint-Julien, directrice de 
l’hôpital militaire de Marseille, décorée le 
8 décembre 1884.

Madame Dieulafoy, la jeune, hardie et 
savante archéologue, digne compagne de 
■on mari qu’elle a accompagné en Perse, 
décorée en 1886.

M. Furtado-Heine, une des femmes les 
plus intelligentes et les plus charitables de 
notre époque, et plusieurs religieuses dé
corées le 14 juillet 1887.

On voit par cette énumération quel soin 
jaloux a présidé à la décoration des 
femmes. Toutes celles que noue \ enons de 
citer_ont donné des preuves de bravoure- 
d’honnêteté, de courage et de patriotisme*

1807, elle sauva un vieillard

Wm. HOWE
Edifice H owe, rue Rideau, et 

rue Cumberland.

pppf ' '

SOREL

Lequel d’entre vous^ chers lecteurs, n’a 
plusieurs fois, descendu depas, une

Montréal à Sorel, soit de jour ou de nuit, 
par les vapeurs de la compagnie du Riche
lieu. Sur le quai de Sorel, toujours lu 
même foule, le jour et le soir, à l'arrivée 
des bateaux. Et la station qu’on y fait est 
longue. Le nombre des passagers pour 
Sorel est toujours considérable, et malgré 
cela, au lendemain matin » peine remar
quez-vous une figure étrangère, car la 
plupart sont des gens des paroisses envi
ronnantes, qui regagnent leur domicile la 
nuit même, car Sorel est leur rendez-vous 
obligé. De même pour le fret aussi la 
statioii au quaide Sorel n’est-elle pas moin
dre qu’une heure. Et vous avez, devant 
vous, cher lecteur, l’ancien fort de Sorel, 
qui comprend actuellement les terrains 
et dépendances loués par bail etn phytéoti- 
que du gouvernement féiléral par la com
pagnie du Richelieu. Ce terrain comprend 
le quai et les anciennes casernes anglaises, 
aujourd’hui converties en hangards • c’é
tait jadis le/ort de Sorel !

Nous nous trompons ; il y avait, 
jusqu’à récemment, une tour en pierre, 
ayant la forme de nos anciens 
moulins-à-vent, bâtie par les compa
gnons de M. de Sorel, et que, sans 
respect pour les choses sacrées du 
passé, un a démoli pour en jeter la pierre 
dans le quai.... Cet acte sauvage- 
accompli du reste sans droit, i>uis«|u'un 
bail emphytéotique 11’est pas un titre» la 
propriété—a indigné les vieux Sorelois, et 
on en a voué l’auteur aux gémonies, car 
le crime est irréparable.. . .

A quelques pas de l’ancien fort de 
Sorel, à l’endroit probablement où se 
trouve construit le marché, l'histoire rap 
porte que durant une tempête de neige, 
(comme celles de 1888 probablement,) un 
missionnaire a été trouvé gelé à mort.

Sorel s’appelait William Henry,en l’hon
neur du duc de Kent,le père de Notre Gra
cieuse Souveraine, qui y avait sa rési
dence sur les bords du Richelieu, a quel
ques pas de la bâtisse actuelle de l’a
queduc, et dont la maison est en ruines, 
après avoir été occupée pendant quelques 
années par M. Parsons, le fondateur et 
caustique rédacteur du Star.

Sorel a toute l’apparence d'une petite 
ville ynnkee, bien que les anciens Sorelois 
anglais fussent en grande partie des 
royaliste s, et que les français eussent les 
Boutonnais en horreur. Ses rues larges et

i
1

à angles droits, aujourd’hui bordées d’ar
bre», lui donnent apparence enchan
teresse lorsque la verdure réparait. Di
sons en passant que, en 1857, il y avait 

point d'arbres, même le Carré
Royal, qui a l'apparence d'une belle forêt, 
et que la Oazette de Sorel d'alors n’a pas 
cessé de prêcher jusqu’» co que les planta, 
lions que nous admirons aujourd'hui aient 
été un fait accompli, ce qui est 
note pour notre ‘b cédée sœur et propre à 
faire oublier s,-' mnnva'ses actions un assu-

bonne

11 mens, dont les boutiques sont on renom. 
Leur succès «\st du en gramle partie » la 
Cie du Richelieu. Autrefois aes chantiers 
de construction, tout ayant fait la for
tune de lours propriétaires, ont puissam
ment aidé » la navigation canadienne 
naissante. Après Montréal et Québec, 
Sorel a eu un aqueduc, mais non sans des 
luttes vigoureuses contre les préjugés ; et 
•on exempld a été suivi par la plupart de 

Sorel apetites villes canadiennes, 
un collège français, 
un hôpital,

■aile de théâtre fort coquette, une usine 
à gaz, son palais de justice, sa prison et 
deux places de marché.

collège anglais, 
couvent, un collège des

hôtel-de-ville renfermant une

La dette de la ville a été fort réduite 
par le dernier règle«nent avec le gouverne
ment, en sorte que les taxes doivent être 
mains lourdes que jamais et la vie à bon 
marché. Le chemin de fer du Sud-Est 
amène le commerce des totmships, et 
quelques marchands y font le commerce 
de gros avec avantage. Pendant 
d'interruption de ce chemin, on a pu ap
précier l’avantage dus voies ferrées, car 
les marchands dus cantons de l'intérieur 
allaient » St. Hyacinthe, et sans le che
min de fer du Sud-Est, le commerce de 
Sorel serait en peu de temps devenu insi
gnifiant.

Le petit chemin de Sorel à Longueuil 
et Saint Lambert est aussi fort commode 
pour les localités qu’il parcourt, et Sorel 
en bénéficie beaucoup.

Durant l’été, les voyages de plaisir de 
Montréal ù Sorel sont à la mode. A ce 
propos, Sorel a eu un tort considérable 
Rappelons le lui, dans son intérêt, et indi
quons la réparation. Il y avait, près de 
l'église, un bosquet de pins, et quel bos
quet ! Ceux de Nicolet, dans leurs plus 
beaux jours, n’étaient pas à comparer, 
et ça n’est pas peu dire. Aussi les piyue- 
nigneurs montréalais s'on donnaient à 
cœur joie sous ces beaux pins (tout près du 
fleuve,) sinon centenaires 
nés à le devenir, sans un nouvel acte de 
vandalisme pire que celui que noua flétris, 
sions tout à l’heure.... On a abattu cette 
pinière, un ornement, une bonne fortune 
pour la ville, et que nulle part ailleurs 
aurait laissé sacrifier ainsi à aucun prix. 
Et si la corporation l'avait voulu, elle 
aurait pu comme elle aurait du acheter 
cela pour en faire un parc public, un 
rendex-vous attrayant pour les pique- 
niqueuis et pour les familles de l’en
droit .. Aujourd’hui des bicoques ont rem
placé la pinière verdoyante.aumilieu dela- 
quelle passait un ruisseau etoùle fraie était 
à perpétuité. 11 y avait aussi, comme pro- 
rnenade publique, le chemin de la comtesse, 
bordé de pine antiques, mais au moins on 
a utilisé ces vaste» terrains an profit du 
collège et de l’hôpital ; en sorte qu’aujuur- 
d'hui les pique-niquenrs montréalais sont 
réduits au Carré Royal seulement. La 
poration n'a qu'un moyen do réparer sa 
faute, et aujourd’hui ses moyen» le lui 
permettent, comme dit la comédie ; c’est 
de faire l'acquisition de l'endroit appelé
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MARCHÉ DE GROS—La police a arrêté, après une poursuite 
| acharnée, plusieurs per-ouues, hommes et 
1 femmes, qui circulaient dans une voiture 
• et ee conduisaient d'une façon «vandaleus, . 

Ces personnes ont comparu hier matin de
vant le Recorder et elles out etc c-mdam 
noes chacune à une amende de $ô.

DIVERS
Montreal, 3 Février ISSA

UK AINS, KARINKS. CTO.
l'aïeule d'hiver..................
Patentedu printemps 
K*ira Supérieur de choix

'n per tine.....
Forte de boula

Superflue ..........  .........................
Forte de l khi langer de la ville ten 

sacs de 140 Ibsl par 196 livres.
Farine d'avoine, en barda..............
F.irined'a roi ne granulée, en barils 

Quantité de produite reçus hier :

Le prime» héritier
klin. 8—Le Kreuteet le Post publient 
deux des rapports de la «ante du 

prince héritier à San Re 
la trachéotomie 
temps plus rt 
dait d'abord.

lit: .............. 91 40 * 1 iU

S A) * S 96 
....... 3(0 à 3 50

0 00 A 5 20 
0 00 à 6 15

scEBS ' sEEE-EÏÎS
I son de désordre, a comparu en cour dos 
' Commissaires, à Sainte Cunegondo. et elle |

L0KD.ua 8-M, Gl^e „ Ki»uU ! » "ï 
aroap de « visite « CAnnes. L. temp*- i»„ri,„. ,„UM d'habilrr c.-Uv ,

1*%”.* ««~bd.mn.AW o. d.ux .1. pr,
diner auquel étaient presents : le grand
duc et la grande duchesse de Bade, le | —Hier matin, eu cour de pratique,' de 
prince Leopold de Hohenzollern. le prince j vent Son Honneur le juge Mathivu, M. !.. 
Rodziwill et le prince Hohenlohe. Avant \ Ethier. un des avocats de l'hôtel de ville, a 
hier M. Gladstone eut une longue couver- déclaré que deux des commissaires nommes 
sation avec l'empereur du Brésil qui est eu pour l’expropriation du terrant Stephens, 
villégiature à Cannes. Plusieurs person place Victoria, MM. John Stirling <q W'tl 
ne> distinguées souhaitèreut le bonjour à liant Sheppard »"et aient déclarés vliaquali- 
M. Gladstone a la station du chemin de fiés pour cause d'intérêts personnels, houx 
fer hier. autres commissaires seront nommés par la

—Un homme marié, père de plusieurs 
enfants, du nom de Cypriett Hebert, de
meurant dans le quartier Saint Jean-Ban 
liste, a ete arrête et traduit devant le 
magistrat de police, accusé d’une oltviise 
dont les details ne sont pas de nature a 
être imprimes. Ce malheureux écrivait a 
une jeune tille de 15 ans des lettres, 
l'une desquelles il lui proposait deTel 

Etats-Unis,

EN SAUS D'ONTARIOM Gladstone

Avoine, inimité
ï&rC::: :
Beurre, tinettes ..
fuir, rouleaux.............
Whiskey, csurit de vu

SSSi.'K”"'rit* et caisses
Réclamation» PROVISIONS LOCALES

New-York. 8—La Tribune de ce i 
dit que (.arrett Roach, tils du fa 

structeur de navires I rit ni ue I oue»i.l6 
Lard leger pour aliments, le 
lheuf pour aliment s. le li.-triI 

v Bœuf milieu |iour aliment» 
a J.mitKin, la lb. 
a l.mihun sous canvas, la lb.. 
s ! Saindoux de l'ouest, en seaux, lb 

j Saindoux canaditio, en seaux 
: 1st ni ftiitié. la lb
i Suif ralliné. la lk.

lien, par baril...............
aliments, do I ouest, b.

a été en entrevue 
et de la nouvelle 

les héri-
nier a sa residence au sujet 
d’une poursuite judiciaire que 
tiers de John Roach doivent prendre pour 
82,500,000 de dommages intérêts contre le 
gouvernement. Il dit qu'il » "était pas en 
position de dire rien à ce sujet maintenant 
vu le fait que l’affaire était sous consi
dération de la part des héritiers. Au 
action définitive u’a encore ete prise, mats 
il est probable que l'affaire sera poursuivie 
dans quelque temps.

$
—M. Florent Pau net tient, sur la rue 

Mansfield, un magasin de confiseur. Les 
officiers du revenu ont trouvé chez lui une j

laine quantité de vin et d'autres bois I Crémerie., 
sons, dont M. Paquet se sert pour préparer lowmdups..... 
ses gâteaux. I.a loi fait maintenant une ! Hrcs-k vdl'e'*" 
offense a toute personne d'avoir de la |)« l'Ouest., 
itoisson dans sa maison, et c'est vit vertu | 
de cette loi qu'on a traduit M. Paquet dv nom ses
vaut le magistrat de police. Il a retenu M. 1a> meilleur de septembre 
Joseph Duhamel. C.R., pour le défendre. Bon de septembre.

|ai meilleur d'août..................

Qualité moyenne......................

l-r

::::: 15*13“

m
::::::: T'Î'S

Nominations
Québec. 8—La Gazette ojticielle de 

semaine contient les nominations 
vantes :

Honneur le lieutenant- 
tverneur en conseil de nommer Frede

ric E. Gauthier, écuyer, de la ville de Win 
nipey, Manitoba, commissaire pou 
voir" des dépositions sous serment 

l'article 30 du code de

Honneur le lieutenant 
gouverneur en conseil de nommer Charles 
Stuart Col ton, écuyer, de Sweet sburg, 
shérif du district de Bedford, en remplace 

de Samuel B. Foster, démission

1 adjoindre à la commission de la 
r le district de Montreal, Pierre 

de» edifices publics de

à Son

—L'antre soir, un cultivait 
Elie Rollin, qui avait festoyé 
retournait chez lui, un peu tard, j.n tvn 
versant le fleuve pour se rendre ;• Saint 
Lambert, il s'écarta de la route et son rite | 
val s’enfonç-n sous la glace dans un endroit j 
peu éloigné du chemin. Par bonheur, le 
cultivateur imprudent fut aperçu pat le 
constable Lacroix qui courut a lui et réus 
*it non sans peine à le retirer, lui et sa 
bote, du danger imminent dans lequel ils 
étaient tombes.

—Un marchand de la rue Sainte Cat lie 
riue lit venir à sou magasin un journalier 
du Grillintown. du nom de Joint Haste, 
qu’il engagea pour enlever la neige et la 
glace qui en corn liraient le toit de suit ma 
gasin. Le journalier monta sur le toit. 
Une heure s'écoula, il n'avait pas encore 
lancé en lias un seul morceau de glace, une 
seule pelletée de neige ; deux heures s’é 
coulèrent, rien ; mais le marchand se rap 
pela de son homme et monta sur le toit 
pour prendre de ses nouvelles. Il le trou mi 
étendu au dessus de l'ahime. sur la neige, 
dormant d'un profond sommeil. Le eer 
gout Leggett, provenu de l'affaire, eut 
mille peines à le mirer de sa lethargic : 
car il était celé raide. Haste a été 
damne à 83 d amende

leur nomme

l'a u tori

plu à Son MARCHÉ DE DÉTAIL
Farinée «t Urslu»

Aussi d 
paix, pou;
Ixacroix. ;
Montréal

Il a plu à Son Honneur le lieutenant- 
gouverneur, par ordre en conseil eu date 
du 21 janvier dernier, (1888). de faire les 
nominations suivantes, savoir :

Commissaires d'écoles.—COtnté de l'ham 
bly.—M. Patrick Fryer, en remplacement 
de M. William Fryer, absent de la muni
cipalité.

Comté de Laval, lJAbor 
Osias La voie, en rvmplaceni 
Kphrem Chart rand,absent de I

Fin i ne de blé, par 1U0 lb»
Farine de Saraain, par ItX) lb» 
Farine il Avoine, par iOOItm. 
Farine do Hlo-d Inde, par 100 11m

■ ■
........ 2.00 a 2.00

1.25à I.SW

. iSSHiJÎ 
:::: ÏSîtS

....... 0.85 a 0.9.1

....... 0.00 U 1.20

Moulée, par 100 
Son, par 100 11m 
Avoine, par 
l’ois, liai mi 
lllé-tlTnde, par m 
Fé\ es. par iiiinot 
Snl'iihin, par sac.. 
Graine tie lm.

pecteur

l'iiottx. ia piece 
He fort. la 'h 
lliu-ii-ots, le

d-à-Plouffe
a* itiunicipa-Srï: i miiiot . 

le ntinotBon craves, I 
Oignons, le iiiinoi 
Végétaux oléugiit 
l'élori, la dotiEuim

eux, la piece .Buulieu de Notre-Dame de Quebec, 
leur Edmond Gauvreau, eu remulav 
de feu Ele Produits de le l.elterleusippe

Beurre de choix, 
I Crémerie..........

—\ ers neuf heures, hier. M. David Rae. ; lieu 
marchand de cuir de la rue Saint Paul, se Froi 
rendait a son magasin en passant par la 
rue Saint Jacques. Lorsqu'il fut près de lu 
banque Hritish Nort America, un frag 
ment déglacé,pesant au moins une vingt ai 
ne de livres, se détachait tic la gouttière 
d’une maison voisine et l’atteignit a la U 
Le malheureux s'ffai 

ang coula et 
1 sénateur Ogilvie qui I 

et lui prodigua

La température dan» l'Ouest
Calgary. T. D. N. O., 8—l,a tempéra 

titre des deux dernières semaines a été 
plus de l ète que de l’hiver. La neige a 
presqu'entièrement disparu et le thermo
mètre a bea

90pour ivresse.
rro en tinotto.

h roulage....................................
Œuf.s frais, lu douzaine.

ucoup reiiio

ijiül
•is
: si

Bœuf de choix, la lb 
Bieuf cominun

ï-'r,"il;
Lard, la lb.......
.lain tmu 
huiiulou

Meurtre et suicide
Galt, Ont., 8—Un horrible meurtre.suivi 

du suicide de l’assassin, vient de jeter la 
consternation en cette ville.

Les victimes sont M. Main, banquier, et 
un homme du now de John Currie. Il pa 
rnîtrait que, il y i 
hommes avaient

«sa sur le trottoir cl 
t abondance. Il fut relevo 
gilvic qui le fi te •.“A:::

Saucisse. la lb......................
Porc apprête, pur lUOlbs..son bureau

nécessitait son état. La blessure de M. 
Rae est si sérieuse que M. Ogilvie jugea a 
propos de le f^je transporter à son doini-

ni t er dans
de ' ALces deux 

certainesélit eu eus
rela Punie», le couple...........................

t '.mmdu. le couple.......................
Poulets, lu couple....................... .
Dindes, le couple.........................
Oies, lb couple ...........................
Pigeons, le couple.........................

Pommes, le baril...........................
t'lurons, la boite...........................
Ai ucas, le gallon
lUisiu vert, la livre......................

ons d'affaires, qui ne s’étaient pas 
ruinées très amicalement. Ce matin, 

vers 8 heures, Currie se rendit au magasin 
de quincaillerie de McMartry et y ac heta 
un revolver du calibre 32, disant qu'il allait 
faire un voyage a Détroit. Il fit ensuite 
une promenade en ville, pour dire adieu a 
ses amis.

Autant qu’il a été possible de s'en rendre 
compte, il se rendit ensuite au bureau de 
M. Main." Ce dernier était a peine entré 

on bureau et écrivait, penche sur 
pupitre, lorsqu’entendant du bruit 

riere lui, il se retou 
de Currie. Cel 
parole, tira, à lu

"mi le faire mander un nu 
La nouvelle de cet accident a 

un émoi dont l’intensité était 
à celui qui a été produit par 
droyanie de M. Saunders.

ni en toute

presque égale 
la mort fou

le Palais
slice, du motus la partie réservée a ut 
ur de notice, est complètement envahie 
r les hôteliers et les restaurateurs. Hier 
tliu surtout, la circulation était absolu 
mt interrompue dans le corridor de lu 

’ du Banc de la Reine, juridiction cri 
telle. On sait que les deux magistrats 
Milice sont, en même temps, commis 
■es des licences. Les débiteurs de bois 
s étaient obliges de présenter leurs de 

andes de licences hier, sous ,,<in 
tient donné, il ii y en 
eux cents réunis au 

juge Desnoyers. M. Mac Mu 
bon, depute greffier, les apirolail à tour de 
rôle pour reconnaître leur signature. On 
dit que les licences accordées cette année 
sont en plus grand nombre une l’an (1er 
lier. Plusieurs épiciers ont demande des 

mees de restaurant, afin de vendre ail 
re dans leurs magasins.

t 5
dans so

Brochet, lu lb.. 
.Monte, la lb...

rna et se t rouva en 
ui-ci, sans prononcer une 

bout portant, deux coups de 
revolver sur son ennemi. L'une des balles 
pénétra dano m tot<. U» la tiiiiuic, au-tlcn 
sus (le l'œil droit, tandis que I autre allait 
se loger au milieu du front. Ce 
accompli. Currie traversa la route et se 
rendit dans une étable située en arrière de 
l'hôtel Gait, où, avec le même revolver, il 
se lit brûler la cervelle, lai mort fut ins
tantanée. L'enquête du cqroner aura lieu 
à 4 heures. On n'a pu encore, jusqu'à pré

obtenir de plus longs détails.

::s

ijji
:!K s i\S 

! ÎSS
5 îia
s ::s
0 “ 0 lu

Flétan, 
lluilue i inné.
Humant, la lb.
IV lllgwii. l<» lu
Poisson blanc 
Dore due lac-s..
Doré du rivière 
.-'aiinmn frais . .
Hareng frais, gros, la doux, 

do pci ils, la doux..
Anguille salée, la imiro.........
Barboiie preparue..

kinmige....................
quemiux ..............
lunule ilatlouzamci

de renvoi. A un moimeurtre
avait nas mon 
lourde M. le i

SiMesure» sanitaire»
San Francisco, 8—Le steamer * Bel 

a été autorisé à entrer dans le port, 
après-midi, et sa cargaison a été immédia
tement déchargée. Tous les passagers 
chinois ont été retenus en quarantaine, à 
bord du steamer “ Capitol. Le steamer 
“ Belgic ” a été entièrement désinfecté.

Luciiichc
Huitrcs.lv

FINANCE et COMMERCE MARCHÉ D’OTTAWA
Farine No 1, par baril 

ne forte île boulai
9

BOURSE DE MONTREAL fs: 5
sas: 5

Cours fournis par MM. L. J. Ko RU ET & Cut., 
courtiers en valeurs de bourse, grains cl provi
sions. No 1715 rue Notrc-liamo. Montréal.

Fai inc de mini -ni. 
r.irine d'avoino 
Karine de blé-d’iitdu

C0LRRIKR II K VlOYIÏilMi.
Montreal. 8 Fév. 18S8. i.RAINSSlessor, marchand de cette 

serment comme juge deville, a pirétc Blé, lo mi not 
Avoine 
Bii-d’inde

Seigle

Patates, la poche 
Navets, le sac

..... '
l'oiinnea, le sac.

I
ni il Hmil i

;—Un nommé George Mel 
damne à un mois de priso 
priât ion illégale.

-M. P. ! 
tion en d 
contre M.

der a été con 
n. pour appro STOCKS

Saint-Maurice a intenté 
damages au montant 
L. C. de Tonuancourt.

i une ac- 
de 810(KI

endies doi- 
ns la cause du 
d’avoir mis le

—Le jeune Thomas, qui a volé le prod 
la quête de l’église Méthodiste, dim 

die, a el 
de réfor

I.ELUMES

"ES"1.'1.: !™ 1. îii il!
SSSSafiS'î’ 5 5 m m
Banque de Toronio MO t; 198 190
Banq. Jacques-Cartier. 25 . 3 8 /
Banane dos Marchandé .'<1 3 -, 124* j 121 v
Banque de Québec 100 8
Bamiue Nationale.. 100 2
Banq. des Tow. de l’Kst V) ' 3
teaÏH'Ki
Federal Bank
SSSStoftSk » r,
Banque d Hamilton. 100 I
Banque Standard

KKÇfrto'iHK.. Il»

Banque
Bamiue—Les commissaires des inc* 

vent siéger aujourd'hui, dans la 
jeune Ladurantaye, accusé

volailles
dull

e Méthodiste, diman 
hier, a 3 ans d'école

Poulets, le couple 
Poule-, la pièc e

iea.la pièce

ss: s»r "'«» ° ai
0 50 a 0 ïti

été condamné

8 1. m ,8charpentiers de 
ettre en grève jus

qu’à ce que l'on consente à leur payer deux 
piastres par jour de salaire n'est pas fon-

—La rumeur que 
Montréal devaient se 

’a ce que l'o :sî;s
sis: sæ

23 (Kl à 28 00

su; ssil; il 
iilsssriss

les 100 livressrr-
Venu, au quartier 
Mouton do 
Vlicit' s â lait.58 95 S—M. Daniel McClanaghan a demandé, 

hier après-midi, une licence d’hôtel pour 
la maison qu'il a acheté dernièrement, au 
coin des rues Windsor et Osborne, au prix 
de $14,000.

DIVERS8SSffl*2.%l“: '8

!S."»°fi.le,NL"ro ,,,
Montreal .Street H > (à. 50
Montreal Gas Co 40
Canada Cotton Co..
Montreal Cotton Co. I<«l 
llundas Cotton Co. 100 
Hochelaga Cotton Co 10u 
Stormont Cotton Co 100 
Merchants Manf g Co.

BSA’&Titiri-'CÜI
Bias14:

92 >i' 91 >4
do en sceau!S 2 T

j ££ Fromage 
Suif brut
Saindoux.. . 
Sucre d'erirole 
Miel, lu livre 
Sirop d'erable

—Une assemblée aura lieu à la maison 
d'industrie, vendredi à 3 heures p. in., 
pour considérer la question de l’immigra 
tion des pauvres et des criminels de la 
Grande-Bretagne.

—L. J. Pelletier, dont le nom parait sur 
la requête du capitaine Higham, pour le 
poste du chef de police, n'est pas M. L. J. 
Peltier, membre du comité du club des 
jeunes conservateurs.

—Un commerçant de bois de la rue On 
tario est venu se plaindre en cour de Poli
ce, qu’on lui avait vendu un voyage de foin 
dans lequel il y avait pour un bon poids de

•r. êta 
fait It

le gallon
In tonne.

7.

!' ;S
au mwmmESEe.

%£T».Ï£S8: %
Bell Telephone Co..
sss&ter&R-,
SL Paul. Minn.lt Man. 
Ontario» Quebec H’y .
Pat on Manrg Co.
Montreal 1 p. o. Stock 
Montreal 6 p. c. Stock 
Canada Cotton tjon'ls 
Montreal Cotton bond- 
Dundas Cotton bonds 
Champ. & 81. L bonds 
Canada Central bonds 
Can. Pac. land bonds 
Inter. Coal bonds 
Harbor 6) p c. bonds.

“ 6 D- c. bonds..
“ 5 p. c. bonds..

!ait pour un bon poids 
L’affaire ira en cour, 

inuelle des épiciers, 
ade par les rues de 

re de voitures fi-

!!28
it la fête annuelle 
eur promen

Il_Hte

la ville. Un grand nombre de voitures fi 
gu raient dans la procession qui seat pro 
longée jusqu’à Lat-hine. où eut lieu, le soir, 

banquet, à l'hôtel Hanna.

JOSia-ll T A HS K

| Brochure de 20 pages i»-8o
IO ou L'EXEMPLAIRE

B|:fnd

réviseurs ont siégé hier matin.
Présents, les écltevins Laurent, président ;
Gauthier, Dupuis. McBride et P. Kennedy.
Trois noms ont été ajoutés à la liste du 
quartier Saint Antoine. Huit noms ont 
été retranches de .a liste du quartier Est: 
trois ont été ajoutés et deux cas 
référés à l'avocat de la corporation.

—Une maison s'est écroulée hie.au No 24 parte. Banque de 
1798 rue Notre-Dame ; elle était occupée ; 20 •* do
par MM. Shaw, Bros et Casai|s, marchands 110 " do

à ;i EEiiSr-.:: ...îSSS
était amoncelé. Tous les employes étalent y, q0
préseuts lors de l’accident. Peraonne n’a 25 - Cle Nnv. Richelieu et O 
été blessé» Les dommages sont d'environ 125 do do

,’55 M So°
—Des voleurs se sont Introduits l'autre I „„„ w.m

nuit dans l'épicerie de M. N. Campbell et i apres midi
Cie.. coin des rues Sainte-Catherine et 75 part-. Banque de Montréal........ ..................a SUM
Stanley. Ils forcèrent les tiroirs, mais n’y 2 “ do à *15

•: bk&s^
ter de tabac, de boissons et de victuailles. M " Cle Nav. Richelieu et Ontario., a 43
La cause a été confiée aux détective» Cul- 25 " Ch. de fer Pac. Canadien . a 66 ;
len et Robinson. 150 “ Montreal Oas Co............................ a 211)4 I

Lu vente au Bureau (lu ( AN IDA

-»«»■. U
' -' J MENT. Elle- n ont jamais failli ; enlèvent les
......... * douleur-, ; assurent la régularité ; soul douce».

!.L. agréables au goût et d'un excellent effet. Ba
quets envoyé» par U malle à l'abri de toute 

? U j i * indi-cretion sur réception de 92 00. T (Ute 
“ . , cot res[iondan<-e est < onfldent 
ï î, , COMPAOMK DK MBDWI 
a 43 t 1 Botte 678. Toronto. Ont.

AVANT-MIDI
Montréal...

ielle. Adre»»e/. : 
; Toronto.^il^F.

8. ROGERS & SON
Entrepreneurs de Pompes Funelires

ET EMBAUMEURS
13 et 17 rae Nicole», réeldeeeeen leetege

Communications Téléphoniques

POLITIQl K EVR0KEBNNRBEfECBES TELEGRAPHIQUES
M. Gledetone

DERNIÈRES NOUVELLES
lorsque M. Gladstone débarqua des chars.

Députés libéraux
Dublin, 8—Il se fait beaucoup de com

mentaires ici sur la nouvelle que deux 
députés anglais, sir Thomas F. Grove et 
M. Benjamin Kingley.qui avaient toujours 
agi avec le parti aes unionistes liberaux, 

ges du coté des Gladstoniens.

Immigration et extraditiee
Washington, 8—Un reporter de la pres

se associée a obtenu aujourd’hui deM. Bel
mont, président du comité des affaires 
étrangères, une information importanteau 
sujet de la question chinoise et aussi aux 
sujet du traite actuellement sous considé
ration avec |l'Angieterre. En réponse au 

estions du reporter, M. Belmont dit 
il peut assurer que les négociations 
ent pendantes durant quelque temps 

pour arriver a un reglement amical de la 
question chinoise. Ces négociations avaient 
ete suspendues par suite de l'absence de 
l’ambassadeur chinois ; mais elles sont 
maintenant sur le point de se compléter II 
•ait qu’au fait, un projet de traité a été 
transmis aujourd'hui a l'ambassadeur chi
nois de manière à esclurede l’immigration, 
la classe des chinois.

Quant au traite entre l’Angleterre, M.
que la chose a été si vivement 

discutée daus les journaux qu'il croit juste 
de dire au nom du gouvernement, que le 
traité d’extradition ne contiendra aucune 
clause contre un citoyen des Etats Unis 
pour offense politique.

se sont ran
Senor Casteler

drid, 8—Senor Castclar, aux Cortès; 
hier, fit un long discours. Passant en revue 
la situation européenne, il censura la poli
tique des armements continuel» avec la 
politique de conquête. Il lit une comparai- 
sou entre les nations militaires et indus 
trielles. L’Espagne, dit-il, doit suivre une 
politique de paix et de progrès, et doit évi
ter la politique des conquêtes. Il fit allu 
sion aux bienfaits qui résulteraient d’un 

éral. Il défendit les inté 
mais il déclara 
mêle militaire

érieures. il 
me le systè- 

di nu ires.

dans la 
de l'Eu 
'dausla

Ma

?"

desarmen 
rets de l'Espagn -1 
que le temps pour 
e sapasse.

■eut gen
au Maroc, i 

une cono

tut aux questions iut 
proclama le libre-echange conn 
me le plus profitable aux choses or 

Touchant les affaires extérieures 
seilla à l'Espagne de rester neutre 
situation actuelle des puissances 
rope. Il blâma l’Italie d être entrée 
triple alliance.

Belmont dit

Lo Vatican et la Russie
Home, 8—Mgr Galimherti, nonce papal à 

Vienne, a reçu instruction de faire des 
négociations avec la Russie pour le 
blissement des relations diplom 
avec le Vatican.

Le gouverneur général du Canada
Londres 8—Le marquis de Lansdowne, 

verneur général du Canada, succédera 
rd Dufferiu, comme vice-roi des Indes,

atiques

gou

à la fin de la présente année. Lord Duffe- 
rin, pour certaines raisons privées, désire 
revenir en Angleterre.

Discoure du trône
Londres, 8—Le discours du trône pour 

l’ouverture du parlement anglais, demain, 
a été lu ce soir au banquet des 

Londres 8—Le discours 
tâtions

ministres.
apres des felici 

au pays pour ses relations pacifi 
s avec l'étranger annonce l'intention du 
vernemenl de presenter un bill au sujet 
assemblées publiques ; un hill sur la 

question agraire et un autre bill sur le 
pat lenient local. Le discours ex 
satisfaction de ce que le crime 
nue et la condition sociale de l’Irl 
améliorée. D'autres mesures seront pre
sentees au sujet du transfert des titres de 
prooriété, l'amendement des compagnies 
a fonds limités et la responsabilité des 
employés pour accidents ainsi qu'un autre 
bill sur l'instruction scientifique. Le dis- 

u trône ne référera point a la crise 
opeenne. L’allusion aux alla 

gérés a rapport principalement 
t iere de ^Afghanistan, a la couf 
les raffineries de sucre.

Lord Stanley de Preston sera le succes
seur de lord Lansdowne.

:AFFAIRES CANADIENNES x prime 

aude s’est
ti-

Léglelatnre d Ontario
Toronto, 8—En réponse à une motion 

de M. Meredith, pour un rapport montrant 
la rémunération payee aux commissaires 
spéciaux nommés par le gouvernement. M 
Mowat expliqua que les commissaires qui 
sont déjà membres du service civil reçoi
vent seulement leurs dépenses. ires et ran-

—Le colonel Clarke propose par un 
de rendre les maires de cantons, ville 
villages, juges de paix ex-ojjicio.

hill erence sur

Bill militaire
N, 8—Le bill militaire 
adopté aujourd'hui.

M. Gladstone
Londres, 8—M. Gladst 

Douvres cette après-midi.
M- Flonren»

-On s’attend que le trésorier prononcera 
son discours budgétaire mardi prochain et 
que les résolutions de Québec seront dis
cutées demain ou vendredi.

vement
fut définit!-

TOBONTO. 8—Les bills suivants furent 
présentés et lus pour la première fois : Bill 
pour amender l'acte municipal ; un 
d'extension des limites d'Ottawa et de ta 
justement des quartiers de la cité ; bill 
d'incorporation de l’association de l’expo
sition centrale du Canada ; bill concer
nant l'église méthodiste d’Aurora ; bill 
d’incorporation de la ville de Stayner ; bill 
concernant certaines conventions entre la 
ville de Lindsay et le chemin de fer du 
Grand Tronc : bill pour incorporer la com
pagnie de chemin de fer de Peterboro et 
du lac Cbemong ; bill pour amender l'acte 
des fossés et des cours d emi ;

M. Evanturel (Prescott) fit motion pour 
un rapport montrant les diverses sommes 
dépensées durant les cinq dernières années 
pour la colonisation dans les différents 
comtés de la province.

M. Wood (Hastings) proposa qu'un co
mité de 15 membres fut nommé pour déli
bérer et faire rapport sur l'efflcacite de la 
législation concernant les fromageries et 

aux patrons de 
pur et non falsi-

one est arrive a

Paris, 8—M. Flourens, ministre des 
affaires étrangères, lequel n'avait pas en
core de siege à la chambre des députés, 
briguera les suffrages du district électoral 
des Basses Alpes. Dans son manifeste déjà 
publié, M. Flourens dit qu'il a confiance 
que la France avancera de plus en plus en 
libel le etHue la paix sera maintenue pour 
la dignité nationale du pays.

Au Reichstag
Vienne. 8—Le parti allemand au Reichs

tag hier, a présente une proposition pour 
incorporer le t raite anstro allemand dans 
un acte du parlement. Celte propo 
qui a été accueillie avec dérision n’a 
ne chance d'être adoptée.

On croit qu'il y aura une autre session

Tra'té commercial
Londres, 8—Les négociations 

traité commercial entre la France 
lie sont virtuellement manquees.

as les moyens d’assurer 
ces établissements du lait 
fié.

Alto «K mulluu—M. Clancy (XXrvet Kent) 
Que tous 'es rapports officiels soient sou 
mis au parlement aussitôt que possible.

Chemins de Fer rt NavigationMort subite
Glbnce, 8 — M. McKinnon, 

presbvterien, est décédé subitei 
soir, a Kilmartiu.

ministre 
ment, hier

Bateau de secoure
Londres 8—Le vapeur “ Sehedam ” de 

Amsterdam qui a ele appelé a Plymouth 
recevoir les passagers du vapeur dé 

tparé “ P. Caland ” est parti de ce port 
ir New-Yo

Lee manufacturier*
Toronto, 8— L'assemblée annu 

l'association des manufacturiers c 
a eu lieu, cette après midi. Le b 
l’hôtel Queen aura lieu ce soir.

Personnel
Québec, 8—Sir Adolphe Caron est arrivé 

en cette ville.
Délégation

Quebec, 8—La députation des maires et 
du cierge des paroisses du lac Saint-Jean, 
qui doit avoir une entrevue avec sir liée 
tor Lange vin au sujet de la navigation du 
lac Saint Jean, est attendue ici par le train 
de ce soir. Un certain nombre de délégués 
sont arrivés par le train de lundi soir, 
entr'autres, MM. Mesnard, de Roberval ; 
B. A. Scott, du Chicoutimi ; Saint Hilaire, 
M.P.P., et M. l'abbé Vallée, de Saint 
Jérôme. La députation sera reçue par sir 
Hector jeudi matin.

me!le de

Arrivages
Glasgow. 8—Est arrivé 

“ Stale of Alabama.”
Nnvirew en route

Philadelphie, 8 — On entretient des 
craintes sérieuses sur le voyage des- stea
mers anglais " Darien,’ ” Luira ' et “ Al- 
gita,” dont on n'a pas encore reçu de 
nouvelles.

anque

ici le vapeur

Projet d'amalgame
Une assemblée 

été ten
spéciale du 
aujourd'hui

Toronto 8— 
nseil de ville

idérer le *du comité exé• le rapport 
mandant qu’urecomt -présentant 

soit envoyé a Londres an nom de la cité 
pour assister à la réunion du bureau des 
chemins de fer “Northern” et ‘North 
Western ” le 23 courant, dans le but de 
s'opposer n l’amalgamation projetée de ces 
deux voies ferrées avec le Grand Tronc, ou 
afin d'obtvijjr l'ajournement de cette 
assemblée jusqu’à ce que le conseil ait le 
temps de c 
et recevoir l’np 

Après une lo 
mandation fut unanini 
l’honorable J. B. Robin 
gouverneur reçut les pouvoirs née 
comme délégué de la ville a Londres.

M. Robinson partira immediate

Bautin de radonb
Kingston, 8—Une délégation composée 

de plusieurs citoyens est allée a Ottawa, 
pour recommander au gouvernement la 
construction d'un bassin de radoub par les 
prisonniers condamnes aux travaux for
ces. Il est peu probable que cette propo
sition soit acceptée par le gouvernement, 
attendu qu’un bassin a été à moitié cons 
truit par des capitaux privés et que ces 
travaux deviendraient inutiles s'ils deve-

Inetitut Canadien
Quebec, 8—Les électionsdes officiers ont 

eu lieu hier et ont donné le résultat sui-

President honoraire—L. J. C. Fiset ;
Président actif—J. Fremont ;
Vice-présidents—Thomas Chapais, J. E. 

Prince.
Trésorier—L. P. Sirois ;
Assistant trésorier—N. E. Gauvreau ;
Secrétaire-archiviste—J. G. Couture ;
Assistants-secrétaires-archivistes—J. O. 

Frenette, F. X. Gosselin ;
Secrétaire-correspondant—Edouard Tas 

chereau ;
Assistants-secrétaires correspondants 

J. F. Dumontier, Jos Lcdroit ;
Bibliothécaire—T. A. Venner :
Curateur du musée—G. de Lery ;
Bureau de direction—Le président actif, 

les vice-présidents, le trésorier, le secré
taire-archiviste, le secrétaire - correspon
dant. le bibliothécaire, le curateur du mu 
sée. Mgr Legaré, le curé de Québec, le 
curé de Saint Koch, l’honorable Joseph 
Shehyn, 1 honorable Ed. Rémi Hard, MM. S 
Lesage, D. J. Mon tant bau It, P. J. Jolicœur. 
H. J. J. B. Chouinard. Chs Joncas, Al- 
ohonse Pouliot. HL A. Turcotte, Théo Le- 
droit. Emmanuel Iluot, Dr A. Vallée, ho
norable P. Gar

s jusqu’à ce 
considérer I

ngue discussion, la recoin- 
: unanimement adoptée et 

son. ex lieutenant 
oirs nécessaire

e de l’affaire
ses avoct

naient en compétition avec une entreprise 
publique. Dans le bassin déjà entrepris, 
environ 820,000 ont été dépensées 
ront $25,000 de plus le compléteront.

irise a déjà eu l'approbation de 
genieur du gouvernement et avait été 
tée d’un bonus.

et envi-

‘S:entrep

SINISTRES
FINANCE ET COMMERCE

Millionnaire assassiné
i M ionnaireChicago 8— Amos J. 

et propriétaire de I' 
fut trouvé

voleur qu

Snell, m 

assassiné, a sa résidence, ce
Commerçants de bois

Toronto, 8—La premiere assemblée an
nuelle de l'association des commerçants de 
bois d'Om.ario a été tenue ici cette apres 
midi. Un grand nombre de membres de 
1 association y assistaient.

Chambre de Commerce

ipose que le meurtrier est 
i a essayé de piller la réside

Vaisseau sombré
Olympia 8—Quarante cadavres ont été 

retirés du navire naufragé “ Abercorn.” 
Trois hommes de l'équipage ont pu seuls Londres, 8—Les rapports mensuels de 

la chambre de commerce sont générale
ment favorables. Le seul fait qui laisse 
rail à désirer, c’est la diminution des affai 

m fact u ré. Laquantité du 
des article» manufacturés 

le mois de janvier 
un mois

se sauver.
Explosion

rs autre 
îilloire d;

coton manBboadland, Ill., 
été tues et plusleu 
l’explosion dune 
de cette localité.

homme» ont 
s blessés 
ans un mou _ coup moin 

mdant des années
en aucun i 
i dernières.

Victimes de l'inondetion
Londres, 8—Des nouvelles de Shanghai, 

annoncent une près de 2,000.000 de person
nes sont dépourvues de tout secours par 
suite de I inondation du Ho ang ho.

Mariage morganatique
Saint-Pétersbourg, 8—Le czar a refusé 

de donner son consentement à un mariage 
morganatique entre le grand duc Michel 
Nicolarewitch et la fille du comte Tyno

Astre nouveau
An Cap ronge

Québec. 8 — Le nouveau curé du cap 
Rouge. M. l'abbé Marais, s'est rendu a son 
poste mercredi. M. Norbert Pâque t. mar- 
guiliier, suivi de quelques autres parois
siens du cap Rouge, se sont rendus à la 

i du nouveau pasteur, qni était 
pagne de M. James Kelly, marguil- 

lier en charge de la paroisse de Saint 
Romnald.

Dimanche, à l’issue de la grand'mesae. 
les paroissiens réunis à la sacristie, ont 
présenté une adresse au nouveau curé.

cablegramiue reçu de 
l’union européenne des ast ronomes anuon 
ce la decouverte d’un astrolde (No 272) par 
le professeur Chariots à Nice. La derniere 
observation de cet astre eut lieu le 4 fé
vrier à 6 firs 24 m.

A Washington, le temps pour l’ascen
sion de l'astre marque alors 10 hrs. 1 m, 
10 s. ; pour le déclin an nord : 19 degrés. 
20 m, et 22 a. Le mouvement journalier 
de cet astre est de 13 minutes en ascension 
vers l’est et le sud et de 5 minute» en 
déclin.

Boston 8—Un

rencontre

AUX AMATEURS DU SPORT !
Noua tenons l'entrepôt le plus consl iersbl# 

d'armes t feu, ammunitions, appareils de pèche 
et articles de SPORT .le unties sortes

Illustre et la liste de
nos prix. Pour mir lesMaisonsnotre catalogue

H UNTO N & UIVINO
IMPORTATEURS

834, RU K WELLINGTON, 834

, Nous venons de recevoir lin 
assortiment de

W. O. McKAY
Importateur de Vins. Liqueurs. Cigares et Ta. 

bacs ; aussi proprietaire do
" L’HOTEI, RICHELIEU ”

Agent» pour les Commerçante de Hole.
440, 448 et 450 rue Sussex.

TAPIS de BRUXELLES

TAPISSERIESVoitures de Place
Voyez-les avant d'acheter 

ailleurs.
DK PREMIERE CLASSE

COMMUN U" AT. ON TKt.k t*HON tqi K KN TOUT rKM PU
*2(1 rue Salut»Patrice, Ottawa

GUSTAVE RICARD.

HARRIS & CAMPBELLFERRONNERIES
H VE OVONN EK

l.'une des iilus ancienne* maintins contmercln 
les de la x itlloe «le l’Ottawa et des mieux qintll 
liées sou# le rapport des bas prix et de la qua
lité des arttc!o» offerts en vente.

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grouse 'l'arrière. ”

Ulii'iiiin de fer Intercolouial- MAGASINS

Roe Sussex et rue Duke, Chaudière Route de la Al a Ile Royale, dos Passager* 
et du l-'iet entre le Canada et In Grands 
llretugiie, et route directe entre l'Ouest el 
tous les points «tu lias du Saint Laurent et 
de la haie de» Chaleurs, aussi le Nouveau 

iek, la Nouvelle-Ecosse, I l le du 
Edouard, le Cap Hretou et Terre-

2.1 11 8:.S8

Aux l'einltes vt a a Public tu Général
Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc iiE

grv.'H .(«' I,
tic chaque tram-express.

Le» passagers qui n'en vont en Angle 
Ierre ou sur le continent européen, vit par 
tant de Montreal pur le train du soir le 
jeudi, mut vent oreiulre le pauuchot de la 
malle chaque Samedi avant midi à Halifax. 

Les expéditeurs de grains et de mittehan- 
rout an port d'Halifax des clé- 
première classe, des maisons 

d'entrepôt et toutes les commodités dési
rables pour l'embarquement de leurs effets.

m des années, l exporletice a demon 
trv que ITntorcoltmiul et les lignes de pa 
que bots qui font le service entre Halifax et 
Londres, Liverpool el Glasgow, aller et 
retour, constituent la vole la plus lapida 
ent te le Canada et L Angleterre pour le 
transport

de trim

nouveaux et elegante chars palais 
le bullet et chars dortoirs font partieJe pose les grandes vitres de chassis 

• Plate Glass'

E8TI MATIONS FOU It NI ES SU R DEMANDE

JOHN SHEPHERD
dises trot 
valeurs r‘«à*27. Hue ltidvau, Ottawa

pour la-------

Figure, les .Mains, la IVau et le 
Teint en gênerai

Crème de Miel et d'Amendo de Hinds, t 
Concombres et de Loeun el Molodor 

Un nstuirlinvent complet ci n,niveau de* 
ele» de loileiit ci deneu» venant d'être reçu

e de
du
inlormat

sport do fret vt de passagers peu 
re obtenues en s'adressant n

lives aux taux

R. A. McCORMICK K. Kl NG. agent de billets,
27. rue t parks, Ottawa. 

ODIK, agent pour 1rs pas 
fret de l'Ouest, 93 édifice

ROBERT II. MO 
wagers 
Ruswln

CHIMISTE ET DROGUISTE

. ruw York, Toronto.75 IM JE S PA RK K
D. l'OTTlNGER. 

Sut intendant ( 
Chemin de Fer, I 
H., 22 Nov. 1887. I

I’rescript inns pour médecins et faut il le* pre 
parée- avec nom.

(,'(>■» mu idea tion téléphonique. renu du
la

MAISON SAINT-MORUE ATTBARS;ySMiffi! rnsp™1

PRIX CAPITAL: «300.000
102 kt loi m i: Rideau

Vins. Luiuouih, Eau-de Vie cl < ignrs impur 
lén île premier choix.

Jugez par mùinu en venunl nous fairt

Cie de la Loterie de l’Etat de la LouisianeL. N. LOYER
Nouveau niiii'itsni de Vins, Liqueurs et hpicerits

No 105, coin dos

l.o.v cr lie ni i-oiinininment a non mitga»ln 
ce i, ii i mu -i il ue lu ligne d "épiceries dan» » 
idien diM.iil-. Il oHpêru par sa p oiiiplu . 

ii-iii ii,ii ut ...il court' I -ie envers lo publie, mêri 
une large part de pal lomigii 21 II '

Ineoi porée en IWM par In Léginlat ure pour tic* 
i- d'ed(u niion et de t-httrlle. 

m-un . .ne (Nipulalro énrasant,ses privilège» 
(lev lurent pari lu do la présente eo»»Uiuiloi» de

LE8GUANDH TIRAGES SIMPLES ont lieu 
mensuellement, et le* Grands Tirage* tri- 
me-lriel* rêguhèremenl lotis lu* trot* moi* 
l.Mai , Juin, ■'iiptembre el Déi ombiul.

rue* tiUMKcX et Clarence, 
Oiiawa.

S nu h certîjiont /air ht jiriHrutru 
HurveUloiiN h n iirraniienn ntH Jaitt /mur let 
I irut/iH nirimuilNft I ri un tlrii lu de lu Ootupa- 
l/uir île lu Inli rie île l'Klul de lu Lnulmanr 
i/ui nanti (/i rotin el ennlr-'lonn pi-rnunnellenient 
les timuen noun lin nu ■ et que le tout eut conduit 
over hound eh , /ranch lue et de lionne foi pou 
hum ten iiitèrennin : noun n ulorinonn la co mua 

lr di re crriitlcat livre det fac 
turc» dune te.e annoncée.

que doue

Il UN II V jg WAITERS
(lIIJIISTi; HT 1*11 A II 'I A4 I ION

'<?XZCoin lier vue» i lia et Punk.

STEWART & FLECKjr
Maniifai'liirlor* de mule desOMptIon de

MACH INES pour MOULINS
Houe* d'air. Kiignm à vapeur, Houlllnlre* 

C u-vro i'h 11 ni: /, ouvrage* en foutu 
pour Count riu-ii-tirn. Colonnades,

Commlusalree,

NouHHOueeivntB, banquier n et Ho n que h,paie
ront hum /tris tiuiinm u lu Loterie dr I Kl at de 
la /multiline qui nrront prtteuté* n non romp-

A. HAM>WI V Pré*. NewDrloan* NitUonul 11k 
« Mil. I44MI Pré*.. Union National Hank.

% mai cmtiixipe* a vapeur 
IHiur le* M

“VULCAN IICON WOKIih”
Wki.i.inuton. Ottawa.

Toute*réparaiionaexécutée* promptement.

ai.kx Ki.kck, Jn.

GRAND TIRAGE TRIMESTRIELMOULIN A PLANER D'OTTAWA A l’Académie de Mimique, Noav 
I n I6.ui Mardi le I I Mars IHK*.

PRIX CAPITAL, $300,000
100.0(H) billet* a $‘20 chacun : Demi- 

billot SlU : Quart $/» : Dixiéme 
S2 : Vingtième SI.

Manufacture de Portes, Chassis et .laluu.>ies
DE MOUNT SHERWOOD

amortimont des plu* comùleie de. ligne.- 
nui vante* coiihi animent en main* : Port us, 
Cliasni.*, Juloualen, Moulmo*. Plnnoliors. Lattes. 
Douve* hardi aux, liras ci Poteaux d'enc.u i-liAi.de $;i'<).0o<) 

l-IIIX de KlO.OÜO .......

SS»:::
"I- I

i
3

1 I IUX OAI 
1 -Ut AN»/ Il

l'Kl do 

500 do

Tournage, découpage et sciage de tou'e* do-i 
i Tjjition» Lend rolls meilleur marché tlana la

il l'ItlX UKIt. THACKKAY, Proprietaire. 
Huit- u. 211, Hue h'paikn, Ottawa, 
telêphoniq ue

PRIX A PI-ROX IM ATI 11
M 100 prix iipproximalifa de $500.

100 do do 300.
100 do do 200. .
1000 prix de $100 tirée du prix de $300.000 
mon do dé do «100.U0U
3,136 Prix w’élevant S 

lx:* demande* pour prix de club» doivent être 
laite» neulemeoi au bureau de In coin pagaie S 
la Nouvelle Orleun*.

Pour autre* information», écrivez clairement 
en ilonnaiil vo re ad renne coinulete.

Envoyés de* Handal» de Pont*, mandat» 
d'argent d Expro»» ou échange sur New-York, 
par lettre ordinaire. Monnaie par exprs*» (à 
no* frai») adressée s

M. A- DAUPHIN, 
Nouvells-Orl

DAUPHIN.
, Washington. D. C.

looiooo
SI.U55.000

PELLETERIES, FOURRURES
le plu» conHidcrablo d» pelloiu 

urruie* dan* Ottawa e»t au grand
L'a»*ort i m 

rie* et do fo 
magasin

114 RUE RIDEAU
On y trouvera du» pelleterie* et fourrures 

toute* espece», telle* que capot* ni man G 
un seal, mouton de Per*e, mouton do Hii.-hio. 
Bokera, opposum noir.chat sauvage. Astrakan, 
chien do mer. loup de -ihorlo. etc. etc. No* prix 
sont le* plus modéré» parce que toute* no» j*:l 
leu-rie* nou» viennent directomoni d Kuro|>e. et 

rc-tte raison nou* |kiii vonsfalrè do grande- 
i et iona.

raine* sauvage» et seullers mou* *

léans, La.
ou M. A

Adressez Lettres Enregistrées a
OKI.EAR'S NATIONAL HANK, 

New OrientaKï,

SOUVENEZ-VOUS CUSS*
Hoauregard et FArly, qui ont lasurveiliance de* 
tinigo», e*t une garantie d'hoimètetè et d inté
grité absolue*, que le* chance* sont toutes '-ga
le* et que personne ne peut deviner quelenumé 
roe gagneront un prix.

KAPPEl.E/z-TOFS que qi'ATKK BAN- 
qiKN NATION AI-KN UAKANT1NNKNT 
I,». IM1KMKNI de» prix et que loue le» 
billot* portent la signatured u président deoette 
in»Ulution dont la charte est reconnue per 
je* plu* hautes cour*.Dé» lor* prenez garde aux 
imitations et aux représentation* anonymes.

J. COTE
114-KVh JtmEAU-n

Fourrure* teinte* et repareeg.

HOTEL CANADIEN
Cl-OSVAXT OOCCPÉ

Ce magniilqne hôtel vien 
M John Johnston, cx-pronr 
Exchange.”

I>e* repas nord nerv i* a toute heure, a la carte, 
système europ*-en. et son*la «urinioiidenccd un 
cuisinier français da premiere cia se.

Vin*, claret, sauterne,champagne et 
de première qualité .

Cet etablissement vient, d'etre meuble a neuf, 
le* chambres «ont spa ■ieii*c» et de» mieux aé
rée «. faisant f»ce au parc (Major * Hill).

L entrée privée est sur l'a venue McKenzie et 
l'entrée généra’» du restaurant aux No» j36 et 
538 sur la rue -Sussex.

O. Laîrimoc YKinnpfQ AKRETES GRATIS
I llUUI LO WVCCKS MKKVSILLBUX '

l'ersonne* malades guéries par le GRAND 
RESTA LKATBUll DK NKRF8 DU Dr 
K LIN K pour toute* Un Maladies du (,"kk- 

i gi des Nerfs. Il n y a qu'un remette 
nur /tour leu atta /ues nerceumh, ten ecanoutsee- 
nuuln, e/rihpnie.. rtc. ; ce remede EST INKAILLI- 
bLK »l on null bien la direction. Aucune attaque 
d'évanouissement apr. * le premier Jour d'eetai. 
En v oyez le nom du Bureau de Foe'e et l'adresse 
de-1 l.xpres*, au Dr K LIN K. 931 rue Arch, Phi
ladelphie. l'a. Allez chez le» pharmaciens Pre
nez uarde nur imitations frauduleuse».

Vendu par Lyman Frères et Cle, Toronto.
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JOHN JOHNSTON, Propriétaire
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province de Québec, 
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FEUILLETON DU “CANADA.” !us Pilules ù Vallet v, 
u Pilules i,Vallet

pee argmiémt le 
▼elles est Imprimé m ao 
chaque pilule fcleaehe.

t
No. 62 LE

rltim pu urM minliUriiî”1^ MARI DS MARCTJSHITS t: u Pilules i,Vaüet
couleurs, les pertes bumehee.

u Pilules i. Vallet 
iflFilulesfeVallet

XXI Publié
donnent su* joues lu teinte vér

in eroiasueee

sont très ooatra&itee. Befesor tout 
flaeou us portent pue lu signature , 

du Docteur Vallet.

FAB/f - 19, BUE JACOB. 19 - PARIS

LE MARI DE MARGUERITE 
Suite.

mdlle perdue pu» 
rapide, lu muludie,

toie AUX—Madame est à l’église, répondit la servante, mais miss 
McVane est en haut..

Le colonel resta un moment silencieux les yeux fixés sur le 
tapis, les sourcils contractés. Un combat terrible semblait se livrer 
dans l’âme de cet homme. Enfin il releva les yeux, sa résolution 
élait prise.

—Priez miss McVane de descendre, dit-il.
—La servante le fit entrer au salon et alla porter sa carte à 

Marguerite.
Celle-ci descendit froide, pâle, tremblante, dans cet état nerveux 

où elle était quand elle entendait prononcer le nom du colonel 
Valquez.

I
IiB

Prix «n t
Un an, pom^

Solwtioxi f

D’ANTIPYRINE r.i,!""DE 11 se leva en l’entendant entrer, il était lui même très pâle et 
son visage avait revêtu une expression de sombre gravité, de 
sévérité qui ne lui était point habituelle. Il ne la salua pas, il ne 
lui sourit point, mais la regarda venir, les bras croisés sur la 
poitrine, et en apparence froide et dure comme la pierre.

—Je ne vous aurais pas dérangée, mademoiselle, dit-il, si 
madame Welwyn avait été ici, mais comme le sujet que je voulais 
lui communiquer vous intéresse personnellement, il est peut-être 
préférable que je vous parle à vous même. Maintenant, pardonnez- 

l’impertinente question nue je suis obligé de vous adresser : 
vrai que vous soyez sur le point d’épouser Horace Welwyn ?

Elle le regardait, les yeux dilatés, les lèvres entr’ouvertes, la 
terreur et l’épouvante sur ses traits pâles d’une pâleur mortelle.

Il s’approcha plus près d’elle ; aucune compassion, aucune 
pitié ne se lisaient sur ce visage de granit.

— Ainsi donc, vous m’avez reconnu ? dit-il. Sept années 
n’ont pas effacé de votre mémoire les traits de votre victime ? Vous 
m’avez reconnu depuis le premier moment où vous m’avez vu....Je 
le sais. Non ! Marguerite McVane, vous ne vous êtes point 
trompée : je suis votre mari, je suis William Gray

Elle ne s’évanouit point, elle ne cria point, elle le regarda 
comme si elle venait d’être frappée de la foudre.

—Je suis William Gray ! crtntinua-t-il, sans paraître ému de 
ce regard désolé. La mer m’a épargné quand elle engloutissait 
mes camarades ; la fortune m’a souri sur une terre étrangère, 
gloire m’a couronné de ses lauriers. Je suis William Gray, l’homme 
que vous avez méprisé, repoussé, foulé aux pieds et qui s’est élevé
malgré vous !......Vous avez brisé mon existence et si je vis ce n’est
pas à vous que je le dois.

Elle se laissa glisser de sa chaise sur le tapis et éleva vers lui 
ses deux mains suppliantes.

—Pardon ! pardon ! essaya-t-elle de crier, mais un cri rauque 
s’échappa seul de sa gorge.

—Relevez-vous, madame, dit il avec sa froideur glaciale, ne 
vous agenouillez pas devant moi. Vous avez été la plus cruelle 
de toutes les épouses, mais demandez pardon à Dieu et non à moi 
de ce que vous avez fait?il vous pardonnera peut être lui...moi !
jamais ! Le passé n’existe plus......Je suis votre égal aujourd’hui !
Je ne vous dois rien, je ne vous demande rien....je ne vous connais 
plus ! Et maintenant, permettez-moi de renouveler ma première 
question : Est-il vrai que vous allez épouser Horace Welwyn ?

Aucune réponse ne monta aux lèvres de la pauvre enfant. Sa 
propre vie en eût-elle dépendu qu’il lui eût été impossible d’articuler 
une seule parole. Les mouvements de son cœur se ralentissaient 
de plus en plus, un nuage couvrait ses yeux et il lui semblait 
qu’elle allait mourir.

—Ce n’est pas le désir d’empêcher ce mariage qui me guide, 
continua William du même ton de dureté. Si ]'en parle c'est 
seulement par rapport à vous. Si j’avais réellement péri à bord de 
la Belle-Louise, vous auriez eu le droit de vous remarier, mais,
moi vivant, c’est autre rhoeo........il vous faudra obtenir un divorce.
C’est malheureux, j’en conviens, de voir entre vous et le bonheur 
un obstacle que vous ne pouvez anéantir de vos mains mignonnes. 
Mais soyez assurée, monsieur Welwyn est avocat et saura bien ce 
qu’il faudra faire pour presser les choses.

Il s’arrêta un moment, la regardant, l’écrasant de son regard

TROUETTE
Toutes Têt

riran■ s; Calme instantanément et guérit les Migraines, tlôuralgiSS, 
« Coliques hépatiques et néphrétiques, Asthme, Emphysème, 

« ! Rhu,autismes, Goutte, Sciatique, Maladies neroeuses et en 
\ ; général toutes lus Maladies uù la DOULEUR joue le 
*. principal rôle. SUR]de TROUE 1"L'V. s .r chaque Flacon.

Vente ee Gros à PARIS : E. MAZIER, Pharmacien, 264. boulevard Voltaire
Bien eMigcr le

moi
Est-il

aire a Ottawa •• D' F X. VALADE
V.iuft.N 6c C1" — A Montré lit : LAVICLCTTE âc NELSONA Québec : D' El

LE
- -

MALADIES du CŒUR I
De» Dragée» Tonico-Cardiaquea JLe Brun

prises à la dose de 4 â 10 par Jour, guérissent les
MALADIES DO CŒOR, les PALPITATIONS et I HYDROPISIE la plu lîincée.

LE BRUN, Ph"-Chimiste, 50 et 53, Faubourg-Montmartre et 47, rue Lafayette, à PARIS 
DÉPÔTS DANS TOUTES LIS PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA
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AChez tous les Parfumeurs et Coiffeurs 
de France et de l’Étranger
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I PRÉPARÉS AU BISMUTH

^1 Par CH. F A Y, Parfumeur
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M. Dickin 
a cét hré so 
tick.. Il y a 
Plusieurs <li 
nonçés.

En vente A la pharmacie du Pilon Rouge, 455 rue Sussex

cquittée non sans avoir reçu de 
Honneur une réprimande assezSon

sévère avec recommandation de te 
nir meilleure conduite à l’avenir.

Une autre femme du nom de 
Gharbouneau est ensuite interpelée; 
elle est accusée par la précédente de 
s’être servi d’un langage insolent à 
son adresse ; Son Honneur renvoie 
les plaignantes laver leur linge sale 
en famille.

George^ Hénault, cocher de place 
est accusé d’avoir obstrué la circu
lation des piétons eur les trottoirs 
avoisinant le poste réservé aux co
chers de place. L’offense
prouvée
impose une amende de $20 et 82 de 
frais à Héneault et profite de l’occa 
sion pour dire qu’à l’avenir, il est dé
cidé d’être très-sévère à ce sujet Les 
trottoirs doivent être laissés libres à 
la circulation et il ne permettra 
p1 us que les cochers de place où au
tres s’y tiennent rassemblés.

J os Nadon, un autre cocher de 
place, comparaît pour la 
iense et en plus avoir violemment 
bousculé un passant ; cette infrac
tion au bon ordre lui vaut une 
amende de $20 et $2 de frais.

Herbert O’Neill, remis à ce matin, 
pour avoir fait du tapage la nuit, 
sur la rue Clarence, n’ayant pas ré
pondu à l’appel de Son Honneur 
comme il l’avait promis, hier ma
tin, est condamné à payer une 
amende de $20 et $2 de frais où à 
être emprisonné durant trois se
maines à la prison commune.

Son associé Jack O’Neil 
fait : il s’est rendu à la cour et s’est 
vu libéré sur l’accusation d’avoir 
causé du tapage, de compagnie avec 
Herbert.

La dernière cause sur la liste ce 
matin est celle de Polly Hamilton, 
une nymphe de la rue Chapelle, qui 
a permis trop de bruit dans sa mai
son. Son Honneur qui aime la tran
quillité partout croit devoir punir 
sévèrement Polly, et en conséquen
ce il la condamne, malgré son beau 
sourire d’invocation, à une amende 
de $50 et les frais.
Polly se voit obligée de descendre à 
la cellule pour aviser aux moyens 
de se procurer le métal néeessùre 
pour satisfaire aux exigences de la 
loi et méditer quelque peu 
xiôme bien connu “Dura 1 x, sed 
lex !”

Vente de propriétés de valeur
Les soussignés ont reçu instruction d'of

frir en vente les propriétés suivant- s, viz :
Partie No. 1—Lot No 11, dans le bloc 

H. du côté est de la rue Duke, dans la cit- 
d’Ottawa, sur lequel est érigé une constru- 
tion en bois à deux étages, connue sous le 
nom de " Victoria Hotel.” et toutes les dé
pendances nécessaires de même que deux 
entrepôts, façade en briques avec loge
ments au-dessus des magasins.

Partie No. 2—Lot No. 20, dans le bbc 
F, au coin des rues Orégon et Broad, 9ar 
lequel est érigé un-» spacieuse maison en 
bois a deux et tiges. ayu..t front sur I » rue 
Orégon et trois maison à une » t une élage 
et demie, ayant front sur la rue Broad.

Partie No. 3—Let No. 21 dans le b oc 
F. du côté sud de ia rue ( irégon, sur lequel 
sont érigées quatre oraisons en bois à deux 
étages.

Partie No. 4—Lot No. 10,
l’Avenue Victoria, (Côte Primros-.) 
Pour conditions et détai's,

Le gouxe 
initiations, j 
latif-de Q«é 
neâu, Ross,

If lift n» i 
car les h cm <
etRjvard.

La chare 
plualmnortayant été 

magistrat Souveraine 
cefcTcîwpM 
laarw dooufc'

revmence, le

â SefieSk

tde glace.
—Ma conscience, reprit-il, m’ordonnait madame, de 

déclarer mon identité ; vous ne pouviez vous remarier lorsque 
votre premier mari était encore vivant, et je le répète, pour que ce 
second mariage soit légal, il vous faudra demander le divorce. 
Mais vous êtes libre, madame, d’agir comme vous l’entendrez en ce

01! !(#

S’adresser à 
PB RICINS .V FRASER, 

Avocats, 80 rue Sparks, 
Ottawa.

de Salisbur 
ral défa?W 

lierait ainsi 
onistèA’.'iijui

même of-

—Le monde me connaît sous le nom de Pedro Valquez ; ne 
craignez rien, je ne dirai pas à ce monde qu’autrefois 
êtes abaissée jusqu’à épouser un vulgaire fermier du Massachusetts ; 
et même qu’on le saurait, un second mariage lavera la tache que 
le premier a imprimée à votre front.

q^aintenanl

tuellement,

vous vousA AUX MARCHANDS DE 
à FERRONNERIES DE 
1 DE BOIS ET AUX 
7 FORGERONS.

S
H Avant de vous quitter, 

permettez-moi, madame, de vous féliciter de votre choix ; il n’est 
aucune femme au monde qui ne doive être fière de devenir la 
femme d’Horace Welwyn. 8 
à la “ Revere House ”. J’y resterai toute la semaine. Et maintenant, 
madame, pardonnez-moi de vous avoir imposé cette désagréable 
entrevue et permettez -moi de vous dire adieu.

Il était parti. Elle resta là, repliée sur elle-même, aux pieds 
du fauteuil, dont elle avait glissé, sans mouvement, sans avoir la 
force d’appeler, d’articuler une parole.

Mais si la paralysie morale qui s’était emparée d’elle lui enlevait 
l’usage de la voix, elle ne lui ôtait pas l’usage de la pensée.

Ainsi c’était lui ! c’était bien lui ! C’était William ; c’était son
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cours de m 
approbatio 
laisse entre 
jjnécpntyi 
aef le trahi

On' trout 
compte-ren 
démonstrat 
hier soir, à 
plet.

Horace désire me voir, il me trouvera
Des soumissions richetées adressées au

soutsigne ei endossées ; “ soumissions
pour Ferronneries " "Madriers” " G:ill< s” 
ou "Cèdres” ainsi que requis s i vaut le cas, 
seront reçues jusqu’à midi, MERCREDI, 
le 15 FEVRIER 1888. Les spécilicaiions

a mieux

loteiconditions 
_ adressant au 
cité.

peuvent être ootenues en 
Bureau de l’Ingénieur de la

Des fourniss ons séparées seront reçues 
nt pour les " Ferronneiies,” " Ma- 
“ Grillages ” et *• Cidres ’’ 

par la Corporation pou 
La Corporation ne s’

égal
drier3,”

r l’anné j courante, 
engage pas à accep

ter la p'us basse ni auoune des soummk- Pour la première fois, elle réalisait ce qui venait de se passer. 
Tout revenait à sa pensée, elle entendait tout.

Il avait été dur, brutal, il lui avait adressé les paroles les plus.
cruelles...... mais qu’importe il n’est pas mort ! son sang n’est plus
sur sa tête ! Il l’a accablée de mépris, foulée aux pieds ! Oh l 
qu’importe ? n’est-elle pas prête à baiser ses pieds, à s’humilier 
devant lui, à crier pardon ?...

Elle chercha à se lever, elle se raidit contre la faiblesse 
s’emparait de plus en plus d’elle ; hélas 
le plus fort dans cette circonstance.

Dans un cri d’angoisse qui s’échappa du plus profond de 
âme, elle appela William et tomba évanouie sur le tapis.

Une demi-heure plus tard, lorsque madame Welwyn et Horace 
revinrent de l’église, ils entrèrent au salon et trouvèrent la pauvre 
Marguerite étendue sur le tapis, pâle, froide, sans souffle et ayant 
toute l’apparence d’une morte.

En un instant, tout fut confusion dans la maison. Au bruit 
de la sonnette vivement agitée, tous les domestiques se précipitèrent 
dans le salon, ils furent accablés de questions, mais ne savaient 
rien.

EDOUARD E. PERRAULT.
Ingénieur JeJ'a cité. 

Bureau de l’Ingénieur de U ci'é, l 
Hôtel de-Ville, Ottawa. /

0 Fô/rier 1888

quiJE CONVOQUE son courage ne fut pasm ASSEMBLEE PUBLIQUE
A L'HOTEL DE VILLE

U clef de Ciel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs do 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

IL H. Nouez, 
No. 30, rue Rideau

SAMEDI, LE 11 COUR AK T v'CXTi
dlSfrK.fA 3 heures de l'après-midi, dans h but de 

considérer le bill actuellement devant U 
Législature d*°ntario concernant la ques
tion d’annexion de certains districts à la 
cité d’Ottawa. Tous les intéressés sont 
instamment priés d’être présents.

Daté à Ottawa ce 8 lévrier 1888.

On remari 
soil*, p<hier

Touché en 1

k3TO—Qui est venu pendant mon absence ? demanda madame 
Welwyn.

—Un monsieur, répondit la servante qui avait introduit le 
colonel Valquez. Il a demandé madame, d’abord, mais quand il 
su qu’elle était sortie il a envoyé sa carte à miss McVane en la 
priant de descendre.

McI.F.OD STEWARD.
MAIRE.

du transpo
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chez M* Paul Libelle.
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Nous iun instituteur qualifié pour 
des jeunes écolieri en fran- 

S’adresser au syndic 
Clarence, B. P.,

On demande 
l’e.-’seiguemint 

s et en anglais, 
écoles, section No. 2, 

Rockland. Ont.

tion que 
ment, di

Seule
«alettesON DEMANDE

Une servante, parlant le français. S’a
dresser à Madame Oscar McDonell 118 rue 
Murray, où au bureau du 'Canada’’.

s’ocfrâÿéf
Nous r

10 ou 15 femmes pour travailler 
à la pièce ; bons gages et travail 
constant duiant l’aunée.

S'adresser au No. 257, rue Cum
berland

Ces services proviennent directement des manufactures et sont sans égal sous le 
rapport de .a qualité.
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vent leur

deux aut 
portant.

m irchandde 
tans, est

lise b prendre des abonne
ments et a damner des reem 
poor « Ee Canada ”

M. 8. J. Major, 
L Joseph d’Orl. Salle de Variétés et Fournitures de Maisons.

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOSN.
JOT Article, ir tMnu «e Med Se te*te* dnerlpUon*.

funeste des matières organiques ;Dans la Capitale Ueufi frais toujours en mains 
chez P A Ko y.

M. Simpson est actuellement à 
Ottawa dans le but d’acheter des che
vaux pour expédier à Winnipeg ou 
!a demande de ces animaux est d'au
tant plus grande qu’il n’y en a pas 
à vendre.

Pour cidre de pomm, s chez P A

nous n’y insisterons pas ici, et 
tout ce qui précède, nous pourrons 
dire que les substances nécessaires 
dans les eanx pour les rendre po
tables, sont : l’air, l’acide carboni
que, le chlorure de sodium et le 
bicarbonate de chaux; que les subs
tances les plus nuisibles sont : le 
sulfate de chaux, le chlorure de 
calcium et le nitrate de chaux ; 
enfin, que les bonnes eaux ne doi
vent pas contenir plus de 12 grains 
par pinte de matières salines ou 
terreuses, et plus de 1/5 de grain de 
matière organique (Poggiale, He 
cherches sur les eaux des casernes, 
for.ts et fortifications de Paris.)

Remer clemt-nlM

Nous offrons nos remerciements 
sincères à M. A. E. Hyke, représen 
tant de la maison Tassé, Wood & 
Cie, manufacturiers des fameux ci
gares “Reliance”, de Montréal, pour 
le don d’un superbe calendrier li
thographié.

Roy.
Il y a encore bon nombre de mai

sons sur le toit desquelles la couche 
de neige et de glace est considéra- 

Les propriétaires feraient 
bien de voir à cela avant les doux

Si vous désirez une bonne eau 
minérale, e sayez celle de Montma- 
gny chez P A Roy, agent.

M. l'échevin Heney a accordé le 
contrat pour la construction de sa 
nouvelle résidence sur la rue Coo
per à MM. McArthur et McKinnon, 
L’archit 'ct" fera M. J. R. Howes et 
le prix de $7,000.

Pour le carêm? on peut toujours 
se procurer toutes sortes de pois
son frais ch< z P A Roy, rue Ri-

( limitt cliaml
L’un de nos abonnés de Little 

Rock. Arkansas, nous écrit en date 
du 5 février que le climat n'est pas 
aussi froid qu’à Ottawa dans cet en
droit. Il dit : L’hiver est exception
nellement beau par ici, pas de nei
ge, pas de froid ; les oiseaux chan- 
taut tout le jour et les mouches sont 
nombreuses ; les nuits, cependant, 
sont parfois un peu fraîches, ce qui 
occasionne des rhumes qui ont sou
vent des suites fatales.

Me.

DBS BAUX POTABLES EN PARTICULIER 

Dg i.’bau DK ruu*

Si nous avons regardé l’eau de 
pluie comme la plus pure etcellequi 
serait la plus utile et la plus salubre 
pour les premiers besoins de la vie, 
il s’ensuit qu’il faudra cheicher à 
reconnaître les qualités qui la dis
tinguent de celles qui sont habi
tuellement en usage, ou donner la 
préférence à celles qui s’en raupro- 
dhent le plus.

L’eau de pluie, telle qu’elle a été 
supposée recueillie à l’abri de toute 
influence nuisible, est indifférente à 
tous les réactifs chimiques, si l’on 
en excepte ceux qui peuvent y indi
quer l’air dissout ; mais l’air, loin 
de lui être préjudiciable, est essen
tiel à sa constitution comme eau 
potable, puisque, sans sa présence, 
elle aurait des propriétés défavora-

rommenri'e aujourd'hui. Il» ont dljft 
marqué leur* marchand!#*» bien au- 
de*#ou* du prix coûtant.

Pour le pénitencier

Le fameux Capt John Finessey, 
condamné à deux ans et demi de 
détention au pénitencier de Kings
ton, sera conduit demain à ce der
nier endroit.

11 n’a pas été jugé nécessaire 
d’ouvrir une enquête sur le corps 
de Al[ lionse Ta-sé, décédé subite- 

Les funérailles ont eu lieu

Les travaux de construction de 
la nouvelle bâtisse qui sera occupée 
par la compagnie Burlaud i>our la 
confection de-< h licts de banques, 
sur la ru- Wellington, sont trèi 
avancés Tiois étagis oui déjà été 
élevés; il y en aura une quatrième 
et des mansardes avec toiture fran
çaise. M. James Mal lier, l'architecte 
croit que ht bâtisse sera piôte à être 
occupée vers la mi-août.

DlMtrlel» forestier#

M. Doaühé Chénier, qui arrive 
d’une tournée dans les chantiers de 
la Lièvre rapporte que les travaux 
sur le chemin de fer Nomimngue 
sont terminés. Il est d'opinion que 
cette nouvelle voie ferrée sera un 
grand secours pour les fins de colo 
nisation dans ces districts qui sont 
des plus riches.

Un fort vtiit rend la température 
très froide ce matin et soulève une 
“poudrerie" qui u’est rien moins 
que désagréable.

On a fait enlever la neige 
tin du (oit du bureau de Poste 

Oranges de Valence seulement 
25 cl s. par do'z P A Roy, rue 
Rideau.

L’eau de pluie n’est cependant pas 
d’une pureté absolue ; en traversant 
l’air atmosphérique,elle se lessive et 
se charge des principes que ce der
nier contient. Ainsi on y trouve de 
l’acide carbonique, de plus de l’am
moniaque, des traces de magnésie, 
de chaux, de chlore et constamment 
de l’acide nitrique. Cavendish, le 
premier, en 1785, y signala la pré
sence de cet acide, lorsque l’atmos
phère avait été sillonnée d’étincelles 
électriques; Bergmann y avait mê
me décélé des traces de nitrate de 
chaux et de chlorure de calciuui, et, 
enfin, on admet généralement au
jourd’hui que c’est principalement 
à l’état de nitrate d’ammoniaque 
que es composé nitreux s’y trouve ; 
ce sel y est plus abondant en été 
qu’en hiver ; l’on admet, en outre, 
que ce phénomène a lieu par l’ac
tion de l'ozone qui transforme le 
nitrogène en acide nitrique. 11 est 
à remarquer que la quantité d’acide 
nitrique, existant dans l’eau pluvia
le est en raison directe de la quanti
té d’ozone et en raison inverse de 
l’ammoniaque.

On prétend que l’acide sulphydri- 
que se trouve aussi dans les eaux de 
pluie (et par suite dans l’atmosphè
re) et c’est à ce composé qu’il faut, 
attribuer le souffre que contiennent 
toutes les plantes de la famille des 
crucifères. On tire même comme 
conséquence de ce fait, que tous les 
endroits infectés par l'h/drogène 
sulfuré peuvent être assainis en y 
cultivant des plantes appartenant à 
cette famille : chou, raifort, mou
tarde, etc., etc., etc.

Ce n’est par cette absence presque 
absolue des sels contenus dans les 
autres eaux que l’eau de pluie mé 
rite la préférence : l'eau distillée 
jouirait alors du môme avantage, 
mais c'est bien par la juste propor
tion de l’air qu’elle tient en dissolu
tion, et dont se trouve 
que complètement la 
raison de l’opération au moyen de 
laquelle on la prépare. Aussi celle- 
ci, tout avantageuse qu’elle est pour 
les usages chimiques, deviendrait- 
elle fort nuisible comme boisson : 
pesant considérab'ement sur l’esto
mac, et, par conséquent, devenant 
impropre aux principa es fonctions 
de la vie, tandis que l'autre, par cela 
même qu’elle est saturée d’air et 
très favorable aux actions digestives 
serait quelquefois peu favorable 
dans certaines opérations de chimie.

Formée au milieu de l’air, l’eau 
de pluie se trouve aussi dans un 
état thermomètnque analogue au 
fluide qu’elle traverse, si on excepte 
les cas où,soumise à l’influence élec
trique, elle a pu devenir solide ; et 
si nous recherchons, lors des cha
leurs de l’été,un breuvage rafraîchis 
sant dans les eaux d’une basse tem
pérature ou dans la glace elle-même, 
au milieu d’une saison tempérée, 
nous éprouvons un bien être sensi
ble à faire usage d’une eau qui se 
rapproche de l’état de chaleur au 
mi ieu duquel nous vivons.

On peut établir que l’ean de pluie 
est insipide, et nous nous servi
rons, pour le prouver, du même ar 
gument que ceux qui prétendent 
que l’eau n’est pas complètement 
dénuée de saveur. Ils apportent à 
l’appui de leur opinion cette vérité 
non contestée, que les buveurs 
d’eau lui reconnaissent une saveur 
caractérisée. Il est vrai que ceux 
qui font leur boisson habituelle, ex
clusive, de ce liquide sont très aiffi- 
ciles.et que,ne trouvant pas toujours 
l’eau aussi pure qu’ils le désirent, 
ils ont le sens du goût assez fin 
pour distingui
gères qui lui communiquent une 
saveur qu'elle n’aurait pas si elle 
élait dans un état complet pe pure-

II y aura assemblée ce soir de 
l’Institut Canadien aux ailles de la 
rue Sussex.

Un endroit où il lie faisait pas 
bon de séjourner trop longtemps ce 
matin : le pont Dufferin.

Durant une rixe dans un hôtel de 
la rue Murray, hier soir, une lampe 
fut brisée et le feu se communiqua 
à l’huile sur le plancher ; on put, 
heureusement, 
mencement d'incendie.

Huîtres fraîches à la pinte reçues 
par express tous les jours, ch *z F 
A Roy.

Le club de raquettes “Frontenac’’ 
fera une marche ce soir jusque 
ch *z M. Charron, d ms 1’lle Kettle, 
où les membres prendront le réveil
lon.

maîtriser ce com-
iperdn pa# de vne que la «ramie 
te A bon marché de C. dague A ('le., 
imeiicee aujourd'hui. Il# ont dejft 

marque leur# marrhaudi#v# bleu au- 
deneoiiw du prix coûtant.

An college

Les élèves anglais du collège 
d’Ottawa donneront lundi soir, dans 
la salle du collège, une représenta
tion du grand drame irlandais inti
tulé : “The white horse of the l’ep- 
pers.” Le prix d’admission dans 
toute la salle est de 25 centins.

••Wedding Hell*"

Hier à 2 heures, à l’église St An
drew, M. Fred. White, Ills de l’hon. 
T. White, ministre de l'Intérieur, a 
épousé madem oiselle Katie Gordon. 
La cérémonie a été présidée par le 
Rév M. Hiridge. A celte occasion 
la société anglaise d'Ottawa était en 
liesse h.er.

Il n’y a pas eu d’alarme de feu 
depuis quatre jours, à Ottawa.

COURRIER DE HULL

La cour Supérieure s’ouvrira à 
Aylmer ie 21 courant.

Son Honneur le juge Wurtele se 
ra à Hull le 22 courant afin de ren
dre jugement dans les causes qui 
sont venues devant lui la semaine 
dernière à la cour de Circuit.

Les membres du club de raquet
tes se sont rendus à la Pointe Gati
neau, hier soir, à la résidence de M. 
Deault, où l’on passa plusieurs heu 
res agréables. H y eut de la belle 
musique et d’excellent chant.

M C. P. Dorion, du^ chemin de 
Chelsea, a loué son hôtel â M. Des
champs de Hull.

M. G. J Labelle, huissier, est par
ti ce matin pour Montebello, St An
dré Avelin, Ripon et Hartwell pour 
affaires professionnelles.

M. L I). Fortin, a été réélu pour 
la dixième fois, maire de Monte
bello.

MM. Grondin de Papineauville et 
M. Racicvt de Monteb llo et autres 

font chantier cet hiver sur la 
Rouge rapportent qu'ils sortiront 
près de 300,000 traverses de chemin 
de fer et 350,000 billots. Il y a 39 
chantiers sur cille rivière.

Le révérend M. Michel Boisseau 
dess rvant lis missions de la Con 
ception et de la Chûte aux Iroquois 
est a Oitawa.

Plusieurs amateurs de sports sont 
parti hier so:r pour Montréal pour 
prendre part aux courses qui ont 
lieu aujourd'hui.

M. Alonzo Wright, M. P., était à 
Hull, aujourd’hui.

L’ordre le plus parfait règne dans 
Hull. Pas d’arrestation.

Une centaine de membres ont as
sisté à l’assemblée de l’Union St 
Thomas, hier soir.

Le procès de M. Major, du chemin 
de Chelsea, accusé d’avoir refusé de 
donner le nécessaire pour vivre à sa 
feramî, a eu lieu devant le Recor
der Champagne. La plaignante et 
plusieurs témoins ont occupé la 
cour pendant trois heures. M. J. E. 
Beaùset pour la demanderesse et M. 
C. B. Major, pour le défendeur le 
jugement a été pris en délibéré.

Conillf «-Iviqiic

Le comité de santé a tenu une 
courte séance hier après-midi sous 
ta préidence de l’échevin Askwith. 
Le président annonça que l’associa
tion sanitaire d’Ontario s’assembie- 
la à Toronto mardi, et il désire sa
voir si le comité y enverra un délé
gué.

Le Dr Sweetland ayant parlé du 
but de l’assemblée il fut proposé par 
l’échevin Whillans, secondé 
l’échevin Hutchison que les 
Sweetland et Robillard et l’échevin 
Askwith soient nommés pour aller 
à Toronto assister à l’assemblée.

Ne Renie# pa* de vue que In grande 
vente A bon mardi* de V. ((agn* A ( le., 
commencée aujourd'hui. Il# ont dejft 
marque leur» mardiaiidl#e# bleu au- 
dewMtu» du prix contant.

Reunion de* horticulteur*

Il y eut réunion à l’hôtel de ville 
hier matin à 1 Oh, de la société des 
horticulteurs d’Ontario, qui fut re 
prise hier soir lorsque son honneur 
le maire Stewart félicita chaleureu
sement tous les membres en s’ap
puyant sur le bien que fait cette as 
sociation.

Il y eut deux nouvelles réunions 
de cette association aujourd’hui à 
lOh et à 2h p. m.

Dr»
privée près 
dernière , en

Fete de famille

Lundi soir, 6 courant, il y eut 
jayeuse réunion à la résidence de 
M. Auguste Hudon. à Mont Sher
wood à l’occasion du 20ième anni
versaire du mariage de M. et N de 
Hudon
reçurent une foule de riches ca
deaux y compris un huilier en 
argent, des couteaux et fourchettes, 
une chaîne de montre en or et 
beaucoup d’autres. Une superbe 
adresse enluminée fut lue au cou
ple par madame H. Savard et les 
cadeaux furent présentés par M. H. 
Savaid et A. Boileau, l^esoir, pour 
bien terminer cette joyeuse fêle, il 
y eut un somptueux repas auquel 
prirent part près de trente couples 
loyeux et bien disposés à faire hon
neur aux mets succulents et aux 
vins dont la table était a np'ement 
chargée.

Les “nouveaux" mariés

Ne perdes p** de vne qne In grande 
vente ft bon marche de €. Vague A- Vie.. 
commencée aujourd'hui. H# ont dejft 
marqe* leur# marchandise* bien au- 
dessous du prix coûtant,

CORRESPONDANCE

dk l’kau (continuation voir le No. Lr Fév.)

L’atmosphère a de plus une 
grande influence sur la constitution 
de certaines eaux et peut en faire 
varier la composition chimique. 
Ainsi, lorsque le temps est sec et 

ue les vents viennent de terre, les 
chlorures" diminuent, “ l’iode” 

disparait, les “sels de chaux” et 
la,matière organique dominent 
Dans les temps pluvieux, au con
traire, et lorsque le vent souffle de 
la mer, les sels marins augmentent, 
la matière organique diminue 
et l’iodeest plus appréciable L’é
tat de sécheresse exceptionnel
le et contenue de l’atmosphère 
de la val ée pendant l’été dernier 
et O.tawa p ut fournir un élément 
de la eau e complexe de l’insol u b ri- 
té de s s eaux durant cette période.

Nous verrons plus loin, en nous 
occupant des diverses sortes d’eau 

I en particulier, l’influence souveut

er les matières étran-
;Congr*gntlon des Rslnl» Anges

Après la réouverture des classes 
Congrégation des Saints Ang->s 

is ses réunions sous la direc- 
i son ancien et dévoué direc

la
a re Pde té.lion
leur le Révd. Père D. N. Forget. L?s 
messieurs suivants en sont les offi
ciers :

Préfet, A Bédard ; 1er ass., A Sa- 
bourin ; 2ème asst, J N Woolsey ; 
secrétaire, O Carrière : trésorier, 
W Danis ; conseillers, W Bourgeau, 
G Constant!neau, A Ryan, E Valin.

Plus de 80 membres étaient pré
sents à la première réunion ce matin.

A trovers 1* ville
Il n’y a plus un seul cas de fié 

vres typhoïdes à l’hôpital de la rue 
Water. Cette maison a opéré beau
coup de bien durant l’épidémie 
puisque de tous les malades qui lui 
ont été confiés un seul cas a été

Dr de Bonald.

a Ottawa, 9 Février. 1888.
A continuer

DEVINT LE SNGISTMT DE POLICE
Jeudi, 9 février.— Malgré le froid 

excessif de ce matin, la cour était 
assez encombrée de curieux.

Patrick Dobin, ivresse simple, ac
quitté.

Une femme du nom dj Beau- 
cham 
du d
preuve n’est pas tout à fait aussi 
claire que de l’eau de roche et con
séquemment la femme Beauchamp

p comparait pour 
etordre dans sa

avoir permis 
maison ; la

fatal.

LE CaNÀM-JEÜM, 9 FÉVRIER 1888
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